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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

La fiotte soviétique On s'attend à ce que la nouvelle l.u joui;'.:~·~è.::~:~l~ttllt' tl'hit•t• 1 

vention des i>éfroits soif sidnée Un discour~~: ~1. Lebr~n c 0 n ~ 1 Pam, 6 A. A. - M. Lebrun pre ,. 

C'c.t [., 19 juin 1918 que s'ache~a. sa me d •. p r 0 ch a .• n . ~" ti ~;onà d~:
0

::.it!: ~:te 
1

~::~
1

: t~: • .r~:. 
!:.l::n;,:~~!~o;~ Il: ':i~:è~:i~: IL:: -- ,, , ;;: J ~:•~c;~t~·::~o~.i~i°~:ho~~~l l;'.T:~.~~: 
Allemands, au cours de }t"ur ra9ide a-j ----------•••••, ______ _:c._::::..:...;.;_ 1 leur au calme, à l'ordre et à la di~i .. 
va Uk . va ent at- 1 • r +'. •t t" d 1 t• d pl in~ pour que la Fran~ «jou,. dans 

t>ce à travers r raime. a . i Le projet ang ais ne .. 11.1.al aucune men ion.. e a sor 1e es l'l~uroope dO.emparéc le rôle pacifica 

teint Odesoa. ,puis Sébastopol.d . 1 navires de guerre des Etats de la me-r-""N~o._,.i-re _____ teu,r qui fut toujours le en.• 

de la mer N aire 

La le\'ée des sanctions 

l.t• <'(}tUill- cle l'4H)rtlinalif)ll s1• 

t't"1111ll et• malin 

. Genève, 6. - L'affai..rf' italo-éthio .. 
iuenne aura son épiloa-ue ce malin de· 
v~t. I~ comité de coordination qui se 
reun1t a 10 heures. Il n'aura pu seule 4 

~ent à fixer )a date de la fin des sanc­
tions, mais. il ':eil~era auoi à ce que 
leur. cessa.lion s1~fie effectivement la 
repnse de. relations commerciales avec 
l'Italie, dans toute leur ampleur et san1 
représailleli de la part du gouvernement 
de Rome. Les unités encore en état e nav• 1 .'après·m.di, le présid<".nt de la Ré-

Ruer de l'a.ncienne flotte impériale, ~·é- ; publique a i~ta aux évolutions dt" .x. 
laient réfuuiés à NovoTossisk. Refu~e 1 • mille gymnast . La foule pplau1it OO· La force a rn1ée de 
1 

~ Il • tarnment }t'.S exercice des neuf ::\thlètea 

0 rt alea' to
1
·r· car le port n'était nu e~ 1 h Ja S D N ..... c oi<iJ pour rrpré nte'"' la Franrr aux (. ... • • • 

"1-t • d f . f au ravitaille- J d B 1· ...... en etat e aire ace : t"'UX f" er 1n. 1 L d 5 L rn 1 . d' ne ,.~a- 1 1 ' Ch onh' res, . - 'ex-ministre, M. 
ent et au séjour pro onze u .. c\'ll'l11\'r'F'-,S·':(l)!Cl'it<•l••Jist<.~ ure ill , parlant à l'Université de Bris-

dre. Su-vani l'usage dec; comit..:.s d , toi, a exprimé le dP~ir Que ]a S. D. N . 

• O
ld . ·t oc.;dé pu•'•• • d · •'ts et de 

1
na!"ins. on a"a1 nr - 1 e opposer a es agres~ion" éven -

à un referend"'"· Un dreadnought et j\ Cre 1. MM. Sale"!{ o et l\1on "°' t !"~1;• ~ne !force armée toujours prête 
quelques torpilleurs s'étaient prononc<'• ~ nor.-èrcnt des di vJ• au r::ra~d m .- a • Ul ,. •s principes de la Ligue. 

Pour le retour à Sébastopol. c e.t·à-dire sunblemont •oc1a•i te èe l'ile d• Frnn - Le 1·éa rn1en1ent de 

Pour la reddition •ans condition' aux c• qu; eut li•u hie ap ès-m1d1 au t.idt• l'All 
1 

du V <'lod:ome. , e111a !!ile 

Allen1ands. Un autre drea.dnou1l"ht. e '-, S d Une c cadr. lle de C'nQ avion• Sllrvo · ~·-
Vobodnaya ROCisija, et une poü::née ~ ,, la rnanîff' tation. l \ ·11 fli...,<•,n11·s lit> :\1. llill4'1' 

dt-stro•ar opt'-ent pour la de~tructlon' La foule ··lua le po' D r . M w . 6 .T'- ..... _ • _. • inf'> t"rn,., ~ · eun r , . - ! .. es fêtes poL1r le <Jj. 
•ur Place. Ce fut le destroyer Kertch qui 1 Got, qw. était dan!' un df" avion x1ème .anniver• .... : d . . 

1 
M S 1 

. , ·. --.ire u premier conc.rr 

réaJisa à coups de torpilles cette oeuvre . , a engro .ouh~na la d_etenn1na ~es o~anieations du Reich du 1parti na· 

d
. • , . d Svobod-1 A uaucbt•: :\l.:\i Litvinoll cl Titulescu. ·A ilt•oit<• : l.1· d1"li'Ut1•" !Jt'<'C' :\1. Poli li~ t'on gouvcme.mentzle de tenir les pro- , t1onal--,·a1· te ont . 1· h" U 
aneantiuement. L agonie u '\l 1 R · I . , '"""""- pn 1n ter. ne 

d 
s'p11lrt'lient ll\.'t~e .. :\ . u~tU .\l'êl'i t'l l»olt'Ul \.Îll mes~.s faites et d accomplir le propra m t:rande revue d- formati'o d'h 

na.ya Rouija ne dura pas moins e une 1 f • , • 1 
_ ...... ns onnf"ur heu d M. Alt Na\C'i Ka

1
t1:can ·tk1't!tgna'J'.)hioe ruu M. Tevfik Rü.1tü Aras poursuit f';S C'on - cord anido-soviétique qui vient d'être me du tont

1
. Pt>dp~~a1re. II evOQua 1 oeu

4 

j du parti a eu lieu dans la inati.ntt suivie-

Qr~ et emie. . . , . r Tan • versations avec les délégur.s à la con réalisé. Ce texte a été communiqué aux cvrhe accb omp le c!a et annon,ça QU(" les 1 p~r une réunion de ma se . dan l'e.près 
uant aux hateaux qw 5 etaient 1 - Montreux 5. _Les délégués f'lUI se- mission des Détroits. On apprt>rid Que comités techniques. am rf'-.s voteraient procha1nemrnt li\ 1 midi. 

Vrés aux Allemands. on sait qu'ils pas- l•Ïent rend~ à G"nèvc pour a..ister à la conféTence ~·occupera au cours de ea On a l'impression Que les entretiens nationali a Lon des fabriques de •n•nre. 1 On évoqua le eouvcnir de ceux qui 
l'èrent ultérieurement aux alliés. confor-1 r.e.ss~mblée de la S. D. N .. sont de re- séance de d~main, de la questi.on du se dérouleront de façon très favorable. 11. rappela. égal~e~t l:act~on con~·re _Ies 1 ont tombés ~our la, causr. Dans une 
lllément aux condition.a d'armistice d.e tour auiourd'hu! ici. La réunion pléniè- pa aige de.s navires de g-uerTe de la meT l ... t' retOlll .. ~1 J\lontr·eux Ligues PUIS doc:nvtt l action prochaine courte allocut n QU il a adres.."'ée à &el 

novcmb 1918 firent un séjour assezlte de la conférence aura lieu demain Noire en Médjtenanée. du t?ouvern.e'tllent. &ncir-n com.p~nons clf' combat, 1~ 
r • ( · d'h ') · 5 h Ali Naci Karacan '!:"' ... .-il, le •- _,,_,._ n ... ..11- ..a.... p--'- p T Au le-ndemain de la . ij.!"natur~ df" l'ac~ cFührer.> a Tendu hommane 3• f,.,1r es-

P< i d d'I · f · d 3UJOUT Ul , a . p, m. · • ""u • '"" "" """""' u~ ~"' . , , 
"'O ongé en ra e .zm1t .. non oin :u. 1 On espe're que, par suite de la levée L J T, a rommru:nlqUié c mntln Ulfle ilnfonna- cord. de Mat"gnon, dit.il, nous avions la. p:rit dr- .sacrifice. 
, 1 es 1>our1>ar ers entre 1 •Vllz, également pnsonn1er, huent .-

1 

des sanctions contre l'Italie , ce pays par tJon oit est. dj.t natam.men.t . certitude qu.e e grand patronat ~tait ;. Pla d,. 250.000 per onnea ont fi a 
Vréa en.suite aux mateLots cblanc.s> de ticipera à la conférence el Y enverra ses •<lélérratÎOTIS M. Paul-Boncour, revenant de Cenè- «olu à faire un effort r-t à ne y-'ian en- r,art à la réunion de l'a.près·m1di. 

D 
· 'k W d' d' L7 · • h. · · M treprendre qu.i pui e R'êner 1' expf.rien"' Le Dr Goebbels y pronon~a 11n ,1 1· • 
•n1 .i>e el de range! et finalement délé1rués es mar 1, ve, est arrive 1er aoir a ontreux, où ·~ 

•-h· Le dél~~.· anglais· Lord Stanley a D'uwtre psr~ M. Nim.m.Ettin Na2if lll!l4'1- '! a retrouve' les autres membres de la ce gouvernementale. cours où, notaamnent, il pr',t viol•m • 
-.. event de ae rouiller aui·ourd'hui. a'U _ ... e ' ' M fond d t d B ' le remis à la conférence le projet britan- de à l'Acik Soz : délégation. La conférene<o reprendra as voici qu"on annonce unr ma- ment à partie l'éi;tl; .... 

u par .e lze'T • . . nique qui y était attendu. Il se peut que Genève, 5. - La QUe$-tlOn d,.s Dé :Uiourd"hU&. noeuvte. Je ne veux pa! cro;rf" qu'il 1 M Hitler y a ~al ment pris la paro"' 
Le. Bokh~viki1, en arrJvant en Cri • les délibérations se déroulent sur ce pro .. f troit• demeure La qucstoon .du jou Dana J'a.pr'" -midi. une séance plé .. aoit exact QU~ les s:tr11nds patron! r~tt- 1 

If". Il fit un -oar Hèle cntrf" la rêvolt d~ 
rnée, Y trouvèrent les ra.des détierte6. jet. les déféituée de11 divers Etat à ]' nière 1 ra t nue en vu~ de «faire Je tueraient une orle de tr-Hor de crurrre 1918 et 1 R~volution dt*' 1933 ,.t s·a.1-
Lt>.11 c:Blanc.a> avaient emporté jusqu·- Le prnjet brttannique a été ~laboré en blée .de la ~- D. N. Dè!'I que le!I diplo- Point». Le!îo différends principaux ont QUI aer"\!:rait à toTpiller l'expf.ri~':1.c"e en l.!1 'h à d~mo:ntrer ou'it la fa\'e11r d,.. la 
aux embarcations des forts. tenant compte des grandes lignes et des mate• en =t l'~ion, ils en font l'ob- été rél!'lés au cours des pourparlen en- <ours. m" '· •'il en était cependant ain ••eonde, le pe1Lple "ll~mand a obtenu 

principes du projet de convention reru1s jet de Jeun1 entretiens. Beaucoup d'en -

1 

tre les délégué& à Genève. Il reste quel- Ili, ~athez bien que le gouveTnemrnt ne une éc-onomie flou ante ls. prote<"tion 
Pendant deux ans, le!! Soviets durent l · · 1 · · d d • d' f ' par la Turquie ainsi que des co1nmeutai- trevues ont eu ieu a ce rpropos ("ntre quca diver1rences de détail, notamr ~e a~9'9era1t pas. pren re au t"...,.Ourvu une 01te nrmée, une nouvelle rulturt' 

aba.ndonn.er tO'llte vélléité maritime. res qu'il a suscités. Il constitue donc 1es *ntéressés. L'opinion g~nérale uffir 4 celle entre la Turquie { ?) et l'U. R. S. et Qu'il est ré~olu à e-ntamer uni': lutte '"'t un nouvel art alJ,..n1ands e-t par-dcs-
D'aille\.llf'!;, non seulement les navires. une sorte d'a1nendenient du projet turc. mff 11vec une certitude d.to 100 ',,est S., concernant le nombre des navires Qtrl se termin~a par ~a victoirf'. u.s tout un 4nouvel hom1ne, allernftnd.> 
ma,. I~ hommes aussi leur faisaient d& Seulement, on a retranché dtt texte la, qu'une nouvc.fle conv•nt;on ocra .,.,née de guerre devant être autoriséa à tra- ApTè• le m'ni,tre d• J'lntériru:!', M "' "' "' 

partie relative à la sortie de la mer Notre lrèt> prochainement. M. Eden a· 1r.té.res verser simultanément les Détroits. Monn~t traita les probli-mt";s a~"irol•s. Weimar, 6 A. A. - M. Hitler, dans 
faut. Le-s off,ciers étaient morts ou dis- des narires de fort tonnage. se directcn1f'"'nt à la que~Lion (Je-s D~ - On est convaincu Que ce-s litiges éga- JI e décJaya nolammMlt prêt .'1 aprpll- ~n discours qu'il prononça hier ici, dit 
Paru.s, La d~ipLne était abolie. iN. D. L. R. - Il s'agit v.ra.i&.'nn- troits et fournit r occa:ion aux drlégu ~ lt.ment pourront être aplanis et que la Quer le ~odf" du tra.vail aux ouvrier df' notamment : 

La renai988.nce navale commença b blcm~ en cl'occurrence,, du tex- d· 8ent7cten1r.. . . emaine qui commence sera décis.ive la terre, M p.artit-ulier le contrat <"ollec· à ·~ réannement de l'Allemagne est 
Vers la f.i.n de 1922 - renais ance u- rte Di-apl'ÈS du tprojet de oonven - Les. J?urnalutes ~lais annon~ruent pour la conférence. t"f. . lw seul pour notre parti une ju tifica· 

. t.;,on turc : 
4 
n est entendu que gi avec nwstance que 1 Angleterre elabo On se prépare à sil(ner samed' pro. L.e ministre de l'a1rri('tdture eoulhcna, t1on. Noua fûmf's ainsj rapidea à réar _ 

rnlde d'ailleurs. T rotzki. alor8 comm.ts- ·U1U'" des ipu.tssa.noeD riwrn..n.!'S de la rait. un projet de convention inspiré du c.hAin la nouvelle convention de~ Dé .. omme M. Salrnl{ro. l' ~tendue d,. I' oc.·11- mer 1' All~magn~ que nos prédécesseurs 
te..ire des Soviets à la guerr-e. décida mer No ~ à faire IJXl.S.<d' proJet turc et tenant compte de ]'ac- lroits. ' e d;.jà accotmp}ie par I~ r,-ouvernMnent le f':°"ent a la desarmet. Notre lâche es-
d' in.slituer une csemaine de la flotte un bt1Ument de guerre <.ile ,qa !Lotte ·•· et la Chambre. cOéjà la moitié rlu pro rentiell est de rééduquer l'homme 11 

d 
.t t•a. .. , .......... _ ... ~ .:i ......... , ...... ,,_,, ..... ooae est su- Le problème pol1"t1·que de la Me' d't , vramme du front populaira e•t ·-com- mand Cette 1· h d a e 

roul(e>, durant laquelle on eva1 " - ~--"""· ~- ~ ~u- 1 erranee pl.e ' dit-if. ~ '" f , ac e peut urer de1 siè -les -<.d-·• o.u ma.x:imltIDl dmls pour la c e1. ,Le. s>:r. and but de notre Re'voluti'on 
Vaille-r dans tous )es ports et tous Il'- ....... ,...... " 25 000 ~ 1 tmvcn-sée. et va. jusqu'a . ~·- Incidents a Paris est un•te de 1a nation allemande .• 
Centres industriel!' poW la reconstitu - ne ce p~e ~m ~bordonn.é Le T~ p~b}ie _la c.~mmunicabf'lltl ~· ... f OPPO!ltr.n les m~ures qu'e1lea compor - r 
lion de la marine de guerre. En mêm'.' a'UX OO<Kilt.ionB :ruMl'nibee ' wne TuU- vante QUI a etc faute hier par le •peak<r tcnt . Quant aux ... nctions dipl<>mat' De lél(ers incidents etirent liMI hicT. • _es correspondants (•tran-
t .. inps. les écoles de la manne étaient tor~n prea~ de ln Turqu.le 1 de la Radio de Parie : "lta !;e exigera leur abolition ique., prè< de l'Arc-de-TTiomphe. après qu'- t 

. , . · L. ·n~rad doit ètre obtenue et le 1w.v1lre doit Le diTccteur du journal La Stampa, Lïtaf'a < t pre·te , . un• délégation de l'Union nation•le d- gerS aurOll Ull nouveau 
reorganisées et l'on creatt a eni " , · t bl ...... a examiner tous les ~ "'""' r,. iMteot.ueT la t.mversét Jso:emen .-.J 

1 

pu ie un arttcle .a.u uiet de M conf~- problèin~ d<' l'h Il . a.ncicn1l combattants du 20ème arrondis- local 
Un irtBtitut naval ·prépaTatoire pour e; On maintient à 15.000 tonnes le dé- rencc de Montreux. où il affirn1e nul'!' la ce1 exanlen d ·t ~!ure fa~tuf" e ; rn:'118 

se-n1ent eut ranime!- la flamme du tom -

tat d 1 fi t (Corps 
des Ca- . . d · d ·1· · . d D' . 0

• e re ait eur un pa:d 1_ R 6 \'' ~major e a o te placement unitaire es navues e>ITf"'rm 1tar1satio.n es etro1ts ~t une de .parfa 1 • l't• p . neau du SoldH.t lnconnu. A 18 h. 30, om(', · - 1vement acc.lam' par 

d 
t t d~ , 1 D "tr 1 l'i 1 . . i t: tga 1 e. arhctpC""r à la con l f 1 d et. navals rouges). li y eut ou rruerre autorisés a traverser es e 01 s. manoeuvre contre taie. Su1va~t ee férence de M t " un Krand nombre de per on.n d~fi'lc·· a ouf' et •p.;1r e très nombreux jour· 

n •-• d b" · ts l · I" I . on reux tant que le11 ac .. I' l • M •.ut- 300 e'le' v-, tous i'eunes commu - Le tonnage to1&1 es abmen pouvan l 1ourna i~te, es sanctions n~ •ont pu cords (je d. b d . rent en chantant la t:Marsf'ilJai-• tan- "" es e-tran~ers •. • ~u. olin1 a inau-- ...... .. 1 f . 1 • . r· -~ eccm re cmoor~nt en VI""' . -.. • , \'" M 
n· t choisi. L"Ocole du génie naval. être introduits, ~ous a a OIS, en m(Nerl E•~r ement oconom1qu"" et ina_nc1er<S. gu r, ce &eTa1t. pou:r clic •c pla< d di qu'une autre colonne do m•n f.-. - gur•. •a erccde, les loeaux devant 

On f t Noire, est fixé a 30.000 tonnes. .

1 

. ~8 contportent aussi des sanction 1nÎ une PO "tion di f. . . . ' . ,..r an tants dt""K~ndit les Cha-mp!t·Ely!lé-e-s ien con ti!uer. à la faveur de l'inlérê ma. 
fermée en 191 7, fut réouverte. 1 D. L. R. _ Au lieu de 28.000 tonnes, l.ta.rrea (la concentration de la flottf" .an 1mettre. n enonte qu c1le: ne peul poussant de! cria divers. Un barr-"'itf" de nife le par Je gouvrrnement ïtalt~n. Je 
8.PJ>el ét,{alement aux spécialistes étran- prévues par le projet .turc). Se~lem~nt,I g_la1se dd.anll'I la ~édite(rl~anée)det d<slsanc l~f' düc:cteur pol:c-e les Rrrêtia.. mats certain~ d~bordè· nouvoeu siège de l'as....,oci.aoon dr la 
Jitera. d le cas où les -puissances nverarnes t1ons 1p oma.blqu acc-or nava con e La Stampa tt<>Uhi.?ne rcnt le !"ervice d'ordrf', s'cm.,arèrent pr-e- .o. rtra!l4{~e. L'hon. Alfif""ri, f"n 

Le 
9 

fc'vr·:..r 
1923

. le Rul p-rinctpa.I d:":a mer Noire accroîtraient leur~ for-1clu l'année dernière entre l'Anf!letM"rt", en terminant l'nnportan<'"e du t c"' de chai es du c~lèbre c.a.fi- cFouqnet » ~iialite de- ministre de .la pr~ssc <~t de 
,,.. vales lt>S f.orces que les pu1ssan- la France:, la Y0t1ll0$lavie, la Grèœ e-t t ... ur italien en i\téditerranée, J'ltalif" é, .. fréquenté par les artistes f"t Ir mon.cl; ~ propaga.nd a livré les locaux au Pto 

ort<.a.ne de l'émigration russe. constatait ces na • · t · , .. 'I T · ) p 3.nt la seule "randc puiU8.nce dont 1 ;I. 1 1rdc t d 1 · · , . ces non riveraine& seNrat~l au ?nsees a• ~ urQ.u
1
1e .' ou

1
r
1 

c.e qui est des sanc· 'erntoire national et-gant, et anc~rent dive-ri u trnailes ~ n e ait oc1ahon cl la PTC":SSC i-tran 
amèrement qu'à Nic.olaief les ingenieUT'$ f . pas~r en rner 01re sera.ient por- tions m1 1ta1res. e es Telèvent de la '8011- cl·iis · e trouve tout f'ntier du <'l!fé ur lf's agents qui 1proc"rl~rent j('r"Tf', ~ · Hode!. Ct: dernier, dAn eon 

, . Il aire . • d !'A I ·• cette mer. · 1 · 1lloc11 t • ,:trange:r• _ liACZ les in~en1elll"S a e !"' tées à 45.000 tonnes. vera1nete e ng eterre et l'ltRlie y a p.u 1eur arre~tations et ri-tablirrnt fi Î ion, a coustate que , nnllvf"aux 
O\and. - travaillaient activement dans officiers de la ' nalcm,..nt lordre, ocaux c<m~·pi::nd~nt p\ernement e• trè. 

1 1 En r
ent faites aux anciens dreadnooght, le Paryskaya Komuna, iet 1 r-tte faculté oui dcviend;rait caduQll" au On t11Î11:nale quelques ble-ssM l~"f"r"' da.l{n'('"".ntt'"nt a 1 ob1ectif uqu•I ·1 1 

~ uainea de constructions nava es. J .. ,... ""' de L' i . • • J s 9on 
effet. quand explosa la Révolution. 3 manne du Tzar à qui on promit une un !!'rand croi .. ·ur, le Profintem, venant '~ oi1 la confé1ence de Montreux dop Les troubles ont repris en ' rn~ :'lin• qu au d<'v..,foppem<nt de 

1913 t bonne paye et les honneurs du• à leur, d• la Baltique, <paasèrent en meT o.re. ''Mit défo,,tiv<"ment le projet rl• con p J • ~aSSOCl8hon dont le nombre dea mem-
oU 4 croi._,rs """'eur ca.le en : aradc. Au début, d'ailleurs, un" (ertai· A l'époque, un communiqué oflici 1 vcntion d 'posé pa.r la Turquie Qtll. ré· a estine.avec une violence à'i43.t •Pa é ces temps d•rniers de 37 

en 19 15 et autant de destroyer< ~ l'toUVaien~ en vwe de .constr\lC.lÎ-On dans ne USJ)ICIOO 1égna à J'égard rfe CC.S avait annon<"é qu'à fa suite d'une av'3r~ 1 dlJI( à J 4.ÜÜÜ tonnes le tonna,af" mAXl• accrue Le n1ÎnÎSlr~ de- la presse Con tata, à 

l !
• b hu- c r !liés> Le commandant «spécialiste> le.a: de-ux n.&\.'Ïredo aoviétique-s, qui 1r trou 

1 

inum dt-11. Lâttmrnts ile s:ut rrc ét.ran""ers Jérusalem, S. _ Anre's une courte s~n _tour, qu une paredle aunm--•·.-.· 
... Ùllpoaants chantiers de em ouc d 1 ~ ~ t d I' ~ ' 'c"d " 

re du Boug. Lors de l'évacu.ation. les autor"1é eulcment à iri~er • navire vaient en visite de courtoisie à N pies. aut.on.és i. .rav les Détroits. interruption, les tro1!bie1 ont repris avec <mo1~ne e intérêt qu'j, l'étrnn~ 
Blanc. n'avaJ.en.t ruic eu le temPI d~ durant l.a navigation. les manoe-uvres avaient renoncé à rentrer en RaltiQu;• I ){.;:uppdor t it. ~·~ vtu• J ....... omplé- un reaain de viclence en Palestine. on porte à l'Italie et f~lic1ta I' prit ~ b • 't · t" · d• IL Il ( A H"b l d' b d'obiectlvitr:. des 1·ournal1stcs <tr•"Jne-
dét-h-c leur• ~ ...... ..1- ...... uelettes d'acier- et au com at etai aSSls e par un •corn· et avaient u 'ra ·er la mer Noire. s t r ces notes o.1 :t...'"! nt ('>tnmair~. que e .. .,.,, e camp un alaillon A ' " ... ,.,.. • .._. ._,.-...<1111 - h d 1 écossa· 't' v1"ole t ta . u nom de ces d•rn1.er , M. 'lod·'· 

1 ma· aire politique~ c argé e contrô cr n f'n .ont pfu, rea&ortis depu · le 7 nlara 19 31, .a cté iznéc à AnkaTa 
1 ~ a e e mmen al qué par ff · ,... · r .. 

et Peut-être comptaient-ils revenir es 1 . . d . Leu .. les Arabes. 11 Y a eu deux hles~éa par .. ? !nt un~ magnifique poupée ~estinée 
°"hever un jouT. les sentiment• révo uhonnaJT.. es equi r arrivée en cette mPr aosu,ait aux ui;c convention 1pour la /1rrùtation d.-s mi lu Eco.sais ; 2 tués et bleasés parmi a " Petite Anna-Maria •pouT la nté 

Ce fure<nt les jngénieurs au &eT-Qce des pages. GTaduell<>mcnt, ces pTécautions Soviets une Téellc héi;témonie. Un., ro• armr.in•nts Jiava.I• turcs et l>Ov1étia'•~ les Arabe1. do laquelle, dit-il, le• journal' t•• rtran· 
Soviets qw· .s'en chargèrent... fu.rent abandonnées en partie et il Y a 1 marque •dÏmpo~c à ce prop.os. La con 1 G. PPJM.I.. Une bombe lancée contre un ll:uto ... ~er ont trPmblé autant qur tous le-s Jta 

1 
·x aM lors du J)a.398.fi!'e à 1 - venllon ea Détroits annt>xée u traitr· :\lt' J.. ·•· bus a fait 3 blessés, toua laraélites, .en > 

Nou. avons"" f'occasion de voir """' que que "' ' ' . . ' l l' ' • cze actionne • ·- M Mu 1· . . . . 

1 b 1 d 
croi9eur-ecole Konuntern. les d("' Lauaa.nnc, w.bon:lonnaJt le tonn~11:~ en JUS Lea attaques du même genre se mul.. · o 1n1 remercta ~• • ,.,11trrtant 

e Bo!liphore la plupart de ce.s bâtirnents. ~an u 1· t~ de notre ville constatère-ntfdea bâtiments de scue.rrc de$ pu1!lSant. 1 tice ]'ex-Négus tiplient à Jaffa, Haiffa. Naplou e. co1d:alement avec les iourn.a.listP.' pré 
Le Tchervonaia Ukraina qui a visité l_,. Journa 1.i;"""" , • • J 'A ) t t J'E enta à la rfunlion. 
l"'1.buf en 1928. a cQMervé le tracé pn· qu"à bord des navires de guerre •oviéti- n<>n :•VC'I' ines de la meT No e, a11tor- Pans , 5. 011 µµre11d que Me Jèze au- , ng e erre e gypte Un clra111e clans Il 

d 
T 1 'e .nie diffère ~uère plus dt" cc tf~ li trav~ les Détroits. au tonnt\Jo?t' 1 ralt ,,itenté ru ire l'e:r-Négus, U1lC action Londres, 5. - Le.a 1'ournaux appren- - llflC sa e 

rn.,tif établi par l~ .i.ngénieuT• u zar. ques, a vi · • e11 Juatlce 

1 
L-... L . Il t sur un navJre du.ne manne ma 111nUm do aa flotte .a phlL'I puiaance en re"'ouvre1ncnt de ses t11de'n· nent que le gouvernement brita · ll'e,·anlell 

avec. Jea casemattea lat~a es ~tt. es QU e e es nltés dc111eurëes flnpayées. t . 1 nn1que . 
. de nuerre quelcon.oue. Le.s grad_,., .ont cn.tr. etenue par 1 Etats r&\'eraina L"ar ' comp le'rEa1t conc ure .un traité d'alliance d~x autr- croi'oeu.n entrés ultén~ure - ~ ,__ [ R • 1 t J CJ • avec R'YPt t 1 • B r""t 5. 0 :aq <l<'putés et ~ rétabl.., la discipline au""' et meme ""' rivée <le la Pariskaya Komuna ;, Sé • -C CIC 1 C. a 1111e e. au or1Sant e •eiour d 

ment en eervice, ont été sensiblement ba.s troupes anglaises sur le Canal d S es ! ( de la proVl<1:>0 de BŒSI> oni l 
décorations. tQPOI e.""8..it donc pour o>remieT TMul.. Tokio. S. - Le ministère des affaires et près de la frontière de Lyb" e ~e~ liu.pt.ior i n du lYcé<'. u coum 

'~niés. En ja.nvjer 19 30, se produisit un évé- tat de pe;rmettTe aux puiManc rnAuh- étrangères a décidé d'adresser une note que la transformation du port d1~· ams1 1 dœ '(WX.]j'llE" à ~ de re-
l and' que le matériel était ain i TC~ nernent important pour le. destiné•• d mes l'envoi en mer NoiTe de cu<ra .,. de protestation à l'Allemagne contre drie en une puissant b Alexan v-Olllvc 1 me >rœ de oonmnlaslon d'c-

<on tttu,< lentement, on s' occ""'8 e.uSSI la . U de bataill , E.11 , ·jj • 1' l'accord que le Reich aurait conclu avec 11leterre se réserverait ase navale. l.' An 1 m<'n à ilA su.11.l' clc> prétendu .inju.tkoes 
du t>ereonne.J. Des offr .alléchantes fu- la flotte ru- de mer oire. n es n ont j man utJ se la Chine pour la fourniture d'annes à trôle dei a. od ' en outre, le con. q11'lls at>mlent conm d °" ·!' titrlbu -

ce paya. 1 er rome., • tlon polnit6 8l1X élève&. 
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'Jto us avons 
1-l.o ·u·tti é lie L~ V 1 E L 0 C ~ L E Nos cavaliBrs s'BntralnBnt:L'ivraie ou le bon grain?.~ 

LA MUNICIPA~~que':~ Bali~esir, no~ nremier oubs-1 Bil VUB ÙBS OlympiaùBS ro~;v;z-vous ce qu'est s1eurs::plic:P::,~ -·-Un feuilleton historique du «Haber» 

Tous droits 
L'affaire de l'allicbane 

. ~ ~ R. bl. On étend le patient embrt• 
ll~t eau procureu: ·?e la epu iqu.e -·-- tournant, en forme de croix, les m et 11 
d Istanbul, est arrive et prendra posees- Avons-nous oublié les vaillants oa- tendus par de puissantes cordes, ..AJ'" 

'Slon de son poste dans que]ques jou.rs. valiers qui, l'an.née dernière, en fai - bourreau lui brise bras et jatnbes. au ~ 
' • 1 reserves Nous IJSOns dâns le Tan : 

LES DOUANES sant hisser les couleurs turques au haut ----·------- : La question née du fait que, sous le 
(VIII) I Une nuit, ie me trouvais chez feu' couvert de l"autoTité de la Mu.nicipalité sage... . o·a· 

L'llttion et P1·og1·ës Rauf pacha, gouverneur. d.htanbul des taxes élevées ont été de-

l, 1 Son ernploye· N-1·ullah bey lui· ~·· mande~ es du 1publ:ic pour affichnge et Nous ommes, en année, 1926, à Sa- • - • ~-
ea un télégramme chiffré ainsi conC'u : eXiposition d'objets, fait .r objet au -loniqu-e. 

La commission financière s'est réu- « Le docteur Nazim bey, ori~na;re jourd'hui d'u!ll procès examiné par le 
nie dans le 1ocal où réside Hil!Ili pa- de Salonique, un jeune Turc venant tribunal, d'un ex.amen par le Conseil 
c-ha. d'Europe, arrivera à Salonique .. sous le d'Etat et d'une enquête p<:tr le m'inistère 

Parmi les décisions importantes, !nom de Mehmed et sous un degu1~ - de l'intérieur. 
t d h 0 d • t d d D'une façon ..,..:. .... ~ale, on ~xamine qui ont été prises, il y a celle prévoyant 1 men e oca. r '~ v~us es on~e e !'>"'°' ....... . 

la répartition de la d-me aux v·lla- vous emparer de lw coute que coute et comiment a pu être signée une conven­
geoi.s <"t aux fermes, d

1
'après le ~rix de l'envoyer d'urgence à Istanbul sous tion pareille entre la Municipalité et 

escorte , r entrepreneur, comment celle-ci a pu moytn de la perception pendant S an- · 
A peine sorti .de la maison du gou- confier en des mains non officielles son nées. 

Si la terre appartient au vjllage, elle 
est diviqée en quatre catégories, et 
lïrnpôt est établi en conséquence. 

1 

verneur, la première personne Que je droit et ses prérogatives et comment 

• 

enfin des .particuliers ont 1PU prélever des 
compatriotes des taxes au-dessus de 
celles fixées. 

Les intéressés assurent Que ni dans la 
loi des Municipalités, n~ dans celle des 
droits municirpaux, il n'est question d'un 
;mpôt déinom·mé caffich.age> ou «expo­
sition d'objets>. Il y a, par con troc. un 
décret ministériel accordant à la Muni­

Une ll'autlc grave 

Notre confrère le Tan annonce qu'une 
llnportante compagnie a retiré de la 
douane de grandes .quantités de pétrole, 
mais en payant le droit douanieT com­
me s'il s'agissait de .motorin-e. Or, le pé­
trole paye 12 IPÎastres de droit douanier 
et la motorine 1 piastre. On se rend 
compte imm.édiatement de la difféTcn­
ce et de lJmportance de la perte subie 
.par le fisc du chef de cette contrebande. 

Les inspecteurs douaniers ont corn • 
mencé leuT enquête en faisant apposer 
les scellés sur les dépôts de la com-pa­
gnie et en faisan·t prendre des échantil­
lons Qui sont .soumis à lanalyse dans 
les laborato;res de la douane. Un autre 
point encore qui attire l'attention est 
que la marchandise est sortie des doua­
nes sur le vu d'une ex.pertise Ct"Yti­
fiant que c'était de la motorine . 

Ll' transfert <le~ enlr••pùl~ 

L'italien De Gio)1ti:s pacha a r~orga­
nisé la .gendarmerie d'une façon parfai­
te à un n~ve.au supeneur même à celu:i 
des mêmes or~arùsations européennes. ! 
Dans les co11>s de garde, il y a des lits. 1 
des tables. Le gen<:larme accomplit son 1 
devoi.r ans la moindre Faute. c~lui QUÎ 1 
se permettrait de se faire délivrer nÏm · 
porte Quoi d'un villageois sans lui en 
tégler la contrevaleuy est aussitôt ré­
voqué, à tel point que le gendarme a 
peur de faire des achats ... même en les 
payant 1 

ckpalité le droit d'affich~e. mais à char Une réunion sera tenue aujourd'hui 
ge par elle de préparer certaines instal- à la direction ~énérale des douane~ avec 
)ations jugées nécessaires. la participation de M. Raufi Manv.a~li, 

Or, comme de telles installations djrecteur général de l'administra.Lon du 

Dt" patrouille!'; c..rculent pour assurer 
la tranQuillité et le .public a bP.aucoup 
d'estime et de confiance en la ~t"ndar- \ 
me rie. 

n'existent 1P8S à Jstanbul et qu'il n'y a port, pour définir par quel entr,..pôt de 
pas d'en.droits réservés aux affiches, on la douane cornmencera le tra.nsf,..rt de 
conJ11idère cormn.e une grande inius~ce ces entrepôts douaniers à cette adminis­
Que la Municipalité ou I' entreiprent'ur à tration. 
qui elle a dél~ué se.s pouvoirs ai~nt PU ;;,:::,:;;:::;_~~~~~"-""'"'"-·---....,,,...--....,"°" 

Mai91 un différend sur~it entre Hilmi 
pacha et De Giorgis pacha. Celui-ci 
veut armer sa gendarmerie de fus.ils 
Mauser, a.lors que celui-là obéit aux OT-

exiger le payement de telles taxt>~ . B A y A I\J 
' La Municipalité a donné à r entrepre-
l 1 neur le droit de les percevoir en Jui ac-

Sacs - Gants - Bas ~ 
cordant les 40 ~, de ses reve·nus et ce-

~ la contr~ aucun service r:n~u.. . . 
fi~f Or. l entrep-Yeneur qu1 eta1t obl1i;ce -
~ · 1 de faire d'abord les kn.stallatio~s néces~ dres du Palais, qui. craiR;nant LES MONOPOLES 

• 1 ~air~ aux affiches et autres, s e~t servi Les jet111es ÎllSpecteurs flPs lttbacs 
ClUC les gendarmes ne fis -
sent cause commune avec. le 
peuple, et ne fomentent une révolution, 
s'y oppose. A chaque entrevue, De Gior­
gÎ.9 pacha e dispute. J'ai même sur­
pris ce dialogue entre eux deux 

Hilmi pacha. Excellence. vous 
avez ra.i'tOn. 

De Giorgis pacha. Excellence. 
au lieu de me donner raison, donnez­
moi des Mau'ier ... 

B;en .p.lus : tous les offici&s capa~ 
bles, frais émoulus de l'Académle de 
Guerre, étaient versés dans la gendar­
merie dont l'oJiR"anisation devenait plus 
parfaite que celle de l'armée. 

Quoique l'activité d~ bandes n'eut 
pas complètement cessé, e1le était bien 
moindre comparativement au pas'.'lé. 

La zl;,anic parmi les Buloarcs 

de ~es installatie>ns particulii-res pour ses 
~~propres affiches et a de-mandé, de plu., 

1 
des droits des affiches dont tous les 

Pa~·sauf-' bulna1·~ 1 ha'.s d'installation et autres avaîf'nt été 
• • • 

11 faits par leurs propr.;étaire-s. On donna 
renco?tr~1. fut le Dr. Naz1m.' qu., eAn ef- également le droit à I' entrepreneu~ de 
fet, de$i?u1se en hoca, marchait en ho1tant. se baser sur J'arti:cle 113 de la 101 sur 

Pourquoi boîtez.-vou~ ainsi. doc- ,· l~s Municipalités pour envoyer deos som· 
teur? lu-i dis-je, mations à des particul:ierr:S. 

- J'ai la fièvre ; je me suis fait Bien que lon ne sache rpas t"noore 
une injection de quinine et la jambe~ quels seront les Tésultats des enQuête-s 
me f~i<1ant, mal. ie boîte. , · I en cours, iJ n'y a pas de doute qu'on 

Puis. m approchant tout pres de lui, ne lais-sera pas longtemps encore le pu· 
je lui ~ouffl~i1 ... à l'or~ill~ le con.tenu de lbl"c d'Istanbul subir des dommages et 
la susdite depeche ch1ffree, en a1outant : que 1' prendra les mes:ures adminis 

_ Partez !QIJ i:osslhle ~n;n1édlatement.

1 
trative:nvoulues. 

parce Que vous etes repere. I , '! I d 1 ·''hl1•1• 
En effet, il partit et on ne 'PUI ain•i -1 S me a ts C Ot'fi!JC " 

l'arrêter. Hier, alors que dans la mattnée, on 
Un llOll\'el élat <l'àm(.\ ch<'Z s'attendait à un oTage passaoi;cer. comme 

Les comités bulgares commençaient à il Y en a fréqu.enunent en été. la pluie a 
s'entredéchirer. Sandanak.i et Panitsa ~· les officiers 

repris de plu.s belle, au contTaire, dans 
ébanl rendu$ à Sofia, avaient tué Sara- On rcmaTquait une certaine e.ff~ves- l'aprè,...midi, et avec une violence telle 
fof et Cananof. Ils avaient réuwi, en- r.ence chez l~ officiers du troi<1ième 

que dans certains endroits il était im-8Uite, à s'enfuir. Ceci avait ébranlé la corps d'armée. En effet, non se11lt"ment 
possible de traverser la rue. Le.. villé -a.ituation des verhovistes, tandis Que le.s ils désignaient à leurs supérieurs les 
~iaturants ipa.rtis nombreux le matin, centralistes développaient leurs organi- ag'Îssements de certains de leurs C'ollè­
ont eu pas mal de désagréments. salions. Les combats que les comitadjjs ~ues qui ne tenaient aucun com;>te du 

Malheureuse.ment, il y a des acci -l'le livreient se passaient dans le sud pfu- prestige qui s'attache à la personne de 
dents à déplorer. Mme Fatma, 40 ans. tôt QU~ dans .fe nord, le siège des CCO"I- J' officier et à l'honneUT rniJitaÎr"'!, majs, 
ay.ant p;lissé et étant tombée d.an.s le trali:1tes se trouvant au sud, dans les de p}u.s, ils les invitaient directement et 
tor~nt de Kaslrnpa~. elle a été trainée ckaza» de SeTez, Men-Iik, Petrich et par la menace. à changer de conduite. Q 
par les eaux juSQu' à la mer. uand on a 

Névrokop. C'est ainsi que le lieutenant Hakki pa-
pu ve:Lr à on secouifs, elle était éva -

Hilmi pacha commença à s'opposer cha. qui se promenait avec sa maître.$.se 
nouie et elle a dû être transpo.rtée d'ur­à lïmm1xtion du Palais dans les affai- allemande, Sevket bey, fils de Cemal 
gence à l'hôpital. 

re. Pow- ce faire, il objectait que telle pacha et commandant adjo"nt de la D'autre .paTt, MM. Yorgi, 29 ans, de-
était la déci on de La.. commission et Que place. Qui, lui aus~i. ~e promenait avec meurant à Alik Mustafapa~. St:rato, 32 
l'on ne pouvait l'éluder. a maîtresse franr~~se en public, furent 1 

............. ans. demeurant dans e même QUaTtier, 
l.~ llelàtllili ]{ tous l~ deux nvités, sous ·menaces, à Semsettin, habitant à Çar$amba, Ke -

C'est à ce moment qu'est né le Comité mod;fier leur attitude. mal. 55 .ans, demeurant à Ayva.nsaray, 
Union et Progrès. Corn.me toutes les re- Sedat bey avait .d.~t qui. s'étaie·nt donné rendez-vou la veil,.. 

Suivant une décislion prise par la di­
rection générale du monopole des ta -
bacs, dorénavant, les fonctions de con­
trôleurs de- la cultlllre et les enreg1stye .. 
ments .de tabacs seront confiés à des 
diplômés de l'école &econ.da.;re d'a~ri -
culture. APTès un stage d'un moJs. 
ceux-ci assumeront leurs· fonctions avec 
un traitement de base de 5 0 Ltq~. sans 
compter les frais de dé.placement QU.Ï 
seront ll'"éi;P;lés séparément. 

l.<'s 111·ojcts 11c :\1. :\litbat 

Le directeur des Monopoles, lVI. Mit­
hat, de retour de son voyage en Egyp­
te, a déclaré à la presse : 
-Indépendamment des 400 employés 

iicernciés récemment par les m_onopoles, 
ïO encore ont été remerciés, dont 1 5 à 
Istanbul. La liste des indemnités qui se­
ront versées aux intéressés a été dyessée. 

En vue d. accroître la faveur d<»>t 
jouissent nos v\ns, nou'S coniptons en 
réduire encore les prix. De.s recherches 
sont faites à ce propos. Cette réduction 
sera de !"ordre de 30 à 40 '•··> 

BAY AN 
Sacs - Gants - Bas 

LES ASSOCIATIONS 

Ln Cbambr•i m édicale 
Le congrès de la Chambre médicale 

qui devait se tenir hier a été .remis à la 
Quinzam~. le quorum n'ayant pa~ été 
atte.int. 

L'exposition <les 11ou11ées à la 
Kermesse 1111 • Croissaut-Hon{J«' • novations d'idées en Turqwe se basaient - Je suis AlbanaÎ§, je ne crain>S pas le pour fajre une ipartie de chasse, 

1 •· · d tell 1 A cette exnosition, les poupées ont été sur a rt:ua;io.n. c est par La solidarité e es menaces étaient paTt;.s de bon matin. Ils furent .,.. 
!. M t ! c· · ! ·d divi~ en trWs catéaories : re 1gieu~e et avec son aide que ce co- um az, e ircassien, a ont a· e 8'\JJ pris par l'orage après avoj.r dépas.-

d d H 1 · h l · ·t ' 1. - Poupées à evnoser. - C'e sont mité voyait Je jouT. e camp e 1' mi pac a, ui avai re- sé le village Al.i Bey et la pluie deve- ...,.... 
C d celles de 1' A.ssociation du « Croissant-omme on le 98.Î.t., le $eyh Bedrc pan u : nant de plus en: ,plus forte, i]s se réfu-

Sima.nl avait pu s-'a.ssurer 40.000 disci- - Je vou..; invite à vous su!veiller gièrent sous le premier arbre venu. Mais Rouge ::t et celles QW ont ét~ envoyées 
1 !·ure' de prot...,er par !•• associations étra'll~ères de Crois-P es aous La preasion de la reügion pour parce aue nous avons .__,., au 1plus fort de l'orage, la foudre étant ,._ 

1 t . ·1·t · saint et Groiix Ro~es. créer une doctrine se rapprochant du e pre~ ige Ol' 1 aire. tombée sur l'arbre, Yorgi fut foudroyé 
bo C Il •t eu un rrr;tnd re 2. - Poupées destinées au concours. lchév1sme. C'est également "'OUS le t" co oque av.ai . "' .... et ses camarade-s reçurent des brûlures 

1 t t . t 0 un 1our que Mumtaz - Ce 90nt les ·poupées qui ont été con-couvert de la religion (le Melâmilîk), ben issemen
1

,· ... r.
5 

, .. t plus ou moin.s graves. Les villageois ve-
T t erres eta1 venu pren fectionnées avec les matériaux de tou-que ahir bey, devenu pLu.s tard dé- i' ey, rans, ere a , h' I H . h nu à leur secours fire.nt transporter les 

d d ma rec a ayr1 pac a tes sortes et parmi lesquelles seront pu té de Bun; a, avait créé les premières re con~e u. . . . I : hie s~ à l'hôpital. 
1 S d t bey qui 1 a vait rencontre u1 b choi·s1·es celles qui 1mériberont une récom· uccur ea d C · · U · t P ' ~ a • · La foudre est tom ée aussi en eau -

A cette .. u omli~eh. nbion ~t .trcw:rd. cg.! donnn un -;ouf flet et entra aussitôt dans 1 d d, .. pense pécuniaire. 
apoque, a rr ey e a1 1rec.-- d" sant seu ement es ~ats matéri~ls ~11r 

3 
P , d tin. .. "t 

teur de l'école mi.htaire de Monastir. le burea, u ~u ipadc.~a e,n l~~nt : le local du COT'pS de la gendarmeri~ de . - coupees es,, ees ~ e re v~n-
11 était en d I - e v1en.<1 insu ter 1v1umtaz bev... Sa . d t t 'l' h" dues. - e sont ce es Que l assoc.ahon conespon ance avec es - . ~ .. r1yer, 9Ur es po eaux e egra'P lQUes, b . _J· d"f 

trois ou Quatre personnages se trouvant F nleve1-mo1. 0::on epee ! . . . à Büyükdere, et dans les environs de 1 fera fa Tiquer en o1~ers f!Y~s et d • -
à Paris et leur .t d temps à Mas celu1-c1, entrant à ~on tour chf'z récole m.ilitaire de Ku le li. 

1 

férents cods~m-esb et h~ . 1gurme~ ~ns 
· envoyai e 1 ' h 1 d" le .aenTe om re9 c 1nor.ses, executees dUtre de rar~ent M . ve·n·table • macre a 1t : ~ 

h • ais 88 p d 1 · · 1 · avec beaucoup d'art sous forme de dé-
miss10. n con . tait d'abord à faiTe du - ar onne~- u1, ~odi;i~ed Je. 111 par- B AY A N . 

- " d d t t e coupages pa<r nos 'Plus célèbTe& car1ca-ca1. ""1. at un adepte c Mela-' >, *pres' oMnne ce abc e tnco. ns1 er,e e Jfeuf ness .. I R M .. 
··~ ~ tun:stes. MM. Cemal Nadir, amiz u-av1on cho· i t>armi les plus honnêtes 1 Seudmtazb ey.a~a1t pen.<1e, .en e ~ et:

1
que j 

et .. es .plus instruit.a. Il était te1leme: ... t J ~·: at ey eta1t emprisonne. 1 ne n.i.f. F-ehim, etc .. · 
d •• · d f S G t B Dès maintenant, on a remis au comi-aev~re ans &on choix qu'il ne s'ou.- pourrait pas ~ venger e cl)I;: a - acs an s - as 

VM1t pas à l'adepte avant d'être entré front. ' .. té d'organisation beau.co'..1,p de poupées 
t L ' h ! t d . t devant f1·~·rer 8U COnCOU!I"S. en ~on act avec lui 'J)elldant trois mo e marec a, ne pouvan evmer ce - L'ENSEIGNEMENT ~-

et 1 avoir exa.m.in.é · • t 1 te intentlon. avait invité tous les deux L'orchestre du Unllu•vi 
. • ainsi, a ous ea d e~yo"ltJ points de vue. à se réconcilier. Lt'S nonvellcs écoles secondalre3 e u u 
C'est donc Pêl.r Monastir que Tahir Mal'S à peine étaient-ils sorti du bu- Le directeur général de l'enseigne - En vue de Tépa.n.dre panm.i le public 

bey a .c~m.mencé à former lembryon reau que Mumtaz bey, s'adressant à Se- ment secondaire au ministère de l'lns- le goût de ]a m"USQue occidentale claa­
du. com~tc. Afin de pouvoir en faire de dat bey, lui dit : truction Publique, M. Avnj, se trouvait si.que, le Halkevi de Beyoglu organise 
mern.e a Sa.loniQue, il demanda, ipa,r - Si vous ête!t Albanai,, ie ctuis c·r- depuis quelque temps en notre ville un orchestTe. Tout amateur .qui ~ sent 
re-quete •on lranfert, à J' école militai- ca~ien... pour examiner les besoÎills d'Istanbul en en mesure de 'J)aTtiiciper à des conceTts 
re de cette ville en la m.. 1·t. Et en même temps, .::.ortant son revo]- ce qui concer~ 1- écoles secondaiTes. d'orchestre .sera le bien venu. S'adresser 

P _ I eme Qu.ai e. I J . . -
. arm1 es fofl'dateura, il Y a liC'U de ver, ' faisait feu sur son a vcrsaire, qui li est reparti hier pouy AnkaTa. Suivant au d..irec.teur du Halkevi de BeyQillu (à 

~~lerb au..; Manya8i.zade Refik bey, Ta-
1 

fuyait. li le rejoignit e\ ~'échf.ppa!'t de·~ les constatations quÏI a faiteo. il 90'rait côté de !"ambassade des Etato-Un.is), 
at ey -. devenu plue tard oacha.. nla-1ns dt: ,ceux Qui vo-u aient arrete-r, l opportun de créer une éeole .secondaire On co~te sur le .pr-écieux concours 

Qua.nt a Ahmed Riz.a bey t conl.nua a faire feu. dans les divers quartiers d·Usküdar. Sü- tOUo& les "°""eidis, de 15 à 18 h. 
collègu~s de Pe..ris, ce sont des ~e:O.~ Sed~t bey explrait. une heur~ après, leymaniye, Beykoz, Baki.rkôy et Bayarit. L' • t• ~ • 
bres QUI e nt aff1·1-·• au eom·t• -" des suite.' de ses b!essureo. p d ! ' • av1a !On Japonaise 

1 e Quanu arrni une série e ooaux qui ont ete 
tout était déjà prêt. Au fur et • - 0'! cet incident il ressort qu'un noo~ T k. 4 s· 

I . a meeu:re . d'· ail . . ·r visités, il y en a quatre qui ont été Te- ·O 10, . - opposant au projet 
que es orgaruaa.tîons se dévelop · t vel etat ame - a.nt iusqu au -ta.en ice connus adaptés à cet effet. Chacun du ministre des commun.cations visant 
Tahir bey fut .relégué au paiend. de );:i vie, pour la sauvegarde de l'hon- pourrait contenir 800 élèves. Seulement à organiser le développement de l'avia­
r>lan et l'o_n nd' ... a Plw J>arlé de lui :~a:t ,neur militaire se révé~ai~ cht'z ... les officiers on n'a pu s'entendife avec leurs proprié· tion civile, le min.istye de la guene de-
qu'on aurait u le faire. qui devenaient, ainsi. murs pour a ta.ires pour le loyer. mande la création jmmédiate d'un m.i-
Sous l'accoulrenrnnt •l'un •boc· propajfande faite parmi eux par le co- JUSTICE nistère de l"Aéron.autique. 

. I · · , t.l• m:té Union et Ptogrès. Ch o· l b lk · 
Pamu es unionistes ven\1$ d Europe La f . t le Mela·- Le 1>rcmicr substitut •l'lstanbul ez nos v ts us a amqucs · · · • • ranc - maçonnerie e 

seul le Dr. Il an~ ~t ~ersonnellement milik furent le ,premier t•mis pour le M. Ibrahim. procureur de la Répub!i-
expo~ en a ant a • on1quc et à l~ûr choix des adeptes ; une fois pass~ par 
aoua 1 accoutrement d un « hoca >. bien ce crible ·1 f t f 1 d faire le choix 
avant la proclamation de la Constitution, défintt1·f • l ~ ac1 e e les fonctions 

· · 1 · · parm.i. eux, pour 
Son but était d unir es organ1sahons de de Présidents. A leur tour, le-. élus 
ces dt'!l.lx villes et de les places '.'\Ous une choj rcnt lC\.JTs Tessortissants. 
adn1inistreLion commune. (à 1uiVTe) 
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Les partis yougoslaves 

Belgrade, 3. - Les cercles 'POliti -
ques bien inlor,més estiment que la lut;,.. 
te des partis yougo9laves 11e déroulera 
en rre deux grandes tendapces : le libé­
..Wsme et le nationalisme, la.i9Sa.nt de 
côté ka aut.r>ea mouvementa. 

du mât symbolique de la victoire, ont 
forcé des milliers d' étrange·rs à !lie: lever 
en !"honneur de la marche de rlndé-
pendance, qu'ils entendaient peut-être 
pour la première fois ? Les oublier } ... 
Est-ce 1possible 1 Sachant seulement Qu' 
ils nous prépaiaient de nouvel!f"s vic­
toires, nous ne voulions pas les troubler. 

Et voici qu'ils reparaissent, tous en­
semble, sw- le cham.ps de cour.ses. Et le 
soleil les entoure comme d'un halo de 
victoire. 

Une variante de cet exercice pleai ninl 
grément consiste à éc:urteler le co11d:ra!IS 
sous la traction de quatre forts cl• 
tirant sur ses membres .. 

Il y a... t!Ol' 
Mais, rassurez-vous ~ notre fn~en d• 

n'est pas d'offrir ici une réédition tfJ' 
"Jardin des supplices". Nous voulons SI·" 

· si• .. 
plement rappeler qu'à un certain tlD" 

- A quoi vous font-ils songer ) 
Une jeune fille qui me f3.1t face. 

Pond : 

de l'éi;olution de l'humanité, l'exéCU ~ 
de la justice S'accompagnait <lans t<JOUS stf· 
p~ys, d'un raffinement de cruauté oeo,.I 

- lis "" ressemblent qu'à 
mes, à des officiers twcs. Et 
qui peut lem re&Sembler 1 ••• 

né à inspirer une salutaire terretl~ olui 
Té- candidats au crinze. Les idées out ev Il 

depuis et, aujourd'hui. plutôt que '"' o• 
vertu de moyens aussi barbares. 

1 
I· 

l 'hu111a • co1npte, pour l'an1ende111ent de 

eux-·mê­
hf'uTeux 

On dirait Que le cheval m,êrne sait 
Qui le monte. Il y a comme une sorbe 
de fierté dans son pas, dans le poTt de 
sa tête fine. 

V·oycz-vou.s aussi 1' ex.pression rlu pu­
blic tandi.s qu "ils sautent les obstacles. 
On dirait que les spectateurs participent 
tous à la coU!I"se, qu'ils en parta~ent les 
émotions et le triomphe. Voyez ce collé­
gien, cet homme à barbe blanche, cette 
élégante jeune fille, cet ouvrier : leur 
coeur à to.us bat à l'unisson. Leur visa.$i{e 
a la même expression tendue, anxieuse, 
tmpaticnte. Le même soupir de soula.­
gement part de toutes les paitrin~ 

quand l'obstacle a été surmonté, vaie-

té, sur l'efficacité de l'éducation. rlil 
A l'époque où. sur la place de G en· 

on faisait goùter aux condamnés les ~ta· 
tillesses de la roue et où l'on sorune 11 
les sint.ples prévenllli> aux horreurs dt , 
"question". en Turquie, les cri111i11els ri . ,,pt 
laient em,pa~"4s. Ce supplice, qui a tF pt 
notamment une de ses saillies à volt~ 
n'était à tout prendre. ni plus 1d 111 ~ 
odieux' que ceux qui se pratiquaie1it ~ 
occident -- et il s'inspirait de la m 41 
conception de la grâce efficiente <'1 

l'exenzple. di 
Ce qui est purement grotesque. c'est dl 

parler aujourd'hui de la survivattct 0'11• 

pareilles coutumes chez nous ! C'est P ,tfl 
d ··f· tant ce que font les éditeurs " 11 

eu. Larousse Illustré". qui publient dans f.fl'" 
.1 e demande à un •pectateur âgé, qui, 175ème édition, celle de 1935. cette a 

debout, a suivi les courses Quatre heures 1nation ahurissante : .---.A 
durant : Les Tures e1m.po.lent encore les crlnll"'· 

- N' êtes--vous 1pas fatig-ué } not.oireS. IJ 
- Dites plutôt que je regrette Que Ceci est imprimé en toutes lettres. d 

cela soit fini si vite 1 346ème page, tère colonne, lignes 66 
... Vous devriez voir quel regard é- · t suwan es. .. éntP 

changeaient Mme Gülsün et son mari. le Après une bét'ue aussi phéno111 tfl'1 
lieutenant lhsan, au retour d'une épreu quelle valeur pourra-t-on attribuer ctlf' 
ve. Ce couµle est tout un symbole. Et autres "renseignements" de cara p. 
le public, qui sent et comprend cela, plus ou moins général que contient Je 
rapplaudit et racclame. tionnaire ? . 4 

J'ai interrogé Quelques uns de nos ca- "Je sème à tout vent" est la de111-'eiP 
vaJ;e:r.s. l'ouvrage. Mais qui s~me de part 

Le lieutenant Sadeddin Erokan me bourdes, risque bien de ne récolter q~' 
dit: ridicule ! si" 

- Depuis mon enfance j'avais un Plus loin, page 1.473, les deux liqnes I , 
v<if penchant pour l'hippisme. Mais ie ches, incomplètes et superficielles. au~, 
dois vous avouer Que je ne me aeréUs mentées d'une vignette de fantaisie, 
jamais attendu à remporter de pareils sa.crées à Atatürk (que l'on s'obsiifl:o­
succès. Cela ne si.gnlfie .pas, cependant appeler "Kema:l-Pacha IMUS:baiphal''I. d 
que nous estimons notre tâche accom- une nouvelle preuve de la pauvrete el 
plie et nos voeux comblés. Nous avons sources des éditeurs du ''Larousse" etl 
beaucoup à fa.ire encore. Nous altons qui concerne la Turquie. 

0
,; 

aux Olympiades avec beaucoup de foi Pareille ignorance est impardo11'1 tfl 
et de volo;nté. Nous n'avons pa$ dt: plus de la part de gens qui s'arrogent la f 
grande ambition que de vouci faire pay· sion d'instruire et de renseigner autrf 4 
venir de là-bas, QuelQues bonnes nou- Et à ce propos, on . nous perniettr~~ 
velles. citer un précédent. L'almanach G 

Eyu,p Ünçü, flatte de la main son dans sa 169ème édition fil parait. ?# ~· 
« Bek-ri >, qu'il aime. sait, depuis 173 ans}, avait commis 

1 
' 

- Que voulez-vous que je vous dise } hnpair assez se1nblable en dé/inissa''~~ 
Vou.s venez de le voir.. Néanmoins, nzot tl\.lll'!C comme provenant de l'tl tt~' 
nous nou.s attendions à de meilleur~ tiurkur cbandit}. Les éditeurs, dont rott t6 
résultats de n,,o.s chevaux. Nous les fe- lion Jut sans doute attirée sur toii dl 
Tons partici'Per aux prochaines courses; que pareille étymologie insultante 0 d 
j'en suis certain.. faux se sont enzpressés de la faire 

6 
si 

- A quoi attribuez-vous le fait que paraitre et dans leur édition de i~S-.:,..6" 
vous n·avez ,pas obtenu le résultat at- donnent les termes i.rort et ·puiSP"' 
tendu ) con1me équivalents du mot ture. ,se 

- Depuis notre retour d"Eu.rope, Puissent ces Messieurs du •·iaro;.i 
c'est la p_remière fois que no,. chevaux suivre cet exemple et reviser leur cl 
se montrent en public, ce QUÎ a une 1nentation. 
2Tande importance pour la COUT.SC. Il 
peut se faire alli>SÎ que les .applaudisse­
ments jntempesbfs partis çà et là a­
vant 1a fin, les aient effrayés ... Mais le 
public aussi n'est •pas encor~ habitué. 

.le demande en.suite à un de nos ca­
valiers qui a eu du succès aux COUT'Ses 
d'Europe, l'année dernière, quel est son 
avis au sujet des prochaines Olympiadt".s 

- On ne ,peut r;en dire encore à ce 
sujet, me dit-il. Le cheval aussi a ses 
caprices, ses vices. Quelquefoi~ à la mi­
nute pathétique, il reti.te cloué devant un 
obstacle alors qu'il l'a franchi aupara­
vant des milliers de fois. Sauf :imprévu, 
il n'y a pa scie doute qut' nous r~ussis­
sions. 

En quittant le Jockey Club, je ren­
contre, au haut des escaliers, notTe plus 
ancien cavalier et commissai.re d'C-9 con­
cours hiPtpiques, le colonel $eref, Qui est 
enco-Te oous le coup d'une visible émo­
ti0-n. 

- Ne me demandez rien, me dit-il. 
Ma joie vous prouve Que je suis rede­
venu jeune 1 

- Comparativement au passé ~ 
- Ne dites pas cela. Vouloir faire 

une comparaison avec le passé semit on 
affront oour nos cavaliers. De mon 
temps et alors que nous disposions de 
toutes sortes de moyens, nous n'avons 
fait aucun ;pro1itrès. J'étais élève à l'A­
cadémie de 1(1lerre. Parmi les élèves 
de trois classes, deux avaient -11 réus­
sir à franchir sans chute un obs:tacle 
sur un cheval sans selle et sans bride ... 
La faute n'en était pas à nous : elle 
incombe à ceux Qui ne savaient pas 
nous donner l'i.nstruction voulue. 
En ce qui .concerne les courses actuelles, 
je ne .d.i.s pas qu'il n'y a Pa~ eu rle fau­
tes corn.mises ; c ·est là le fajt de che­
vaux qui affrontent le public pour la 
première foi&. Mais en ma Qualité d'an.­
cim cavalier, avant 9Uivi avec attention 
toutes les courses, ie PUÎ! a'surf'r que, 
dans !'ensemble, les r&.ultats sont très 
satisfaisants. Je vous prie 8CUlement d~ 
relever dans votre article que le ·public 
ne doit pas applaudlr hors de pr01-Jos et 
attendTe pour Je faire, Ja fin de la cour' 
ee ... 

Tous les autres cavaliers avec )ec1Quels 
je me !Jlli!t entretenu, s'accordent à ce 
point de vue. 

Kandemir. 
{Du cCumhuriyeb) 

Bi"' 

-------o ___...--/ 
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La navigation sur 

de Van 
J e I~' 

•" Les batPaux qui ) sont <1rsl 1:.~J( 
scronl co1nst1·11lts en Co1•ne·• il' 

Des préparatifs 90nt faits en voe lt 
la Teprise du trafic des bateaux: 5l.J~ 
lac de Van. Le petit chantier de c 1' 
tructions navales établi naguère sUf 41 
littoral du lac sera remis en état uif' 
fonctionner. En outre.. on con5~'ef'i' 
en Corne-d'Or le9 1pelJts bateaux:. tflr; 

nés à servir SUT le lac. Ces bâti~ ' 
seront de 150 ton•nes chacun. L'i ,Je' 
nieur Naci, de l'administra Lion tfl 
V . M . . . y,.o -' oies ar1bmes, est parti pour eB"" 
vue d'étudier la pro.fondeur des 
du lac, les courants, etc... ,,it' 

Rappelon~ que le lac de Van e;t·i<"" 
vaste nappe d'eau salée qui a ef1i1 tf 
6.300 kilomètres carrés d. étendue· 

1 
bla 

cupe le fond d·une dépression ( ~,io; 
mètres d·altitude), entourée d·un• • d°' 
turc de hautes montagnes. Il n'a ?8 le P 
coulement sur la mer, de sorte aut f(l,;.I 
veau de ses eaux s'élève lenteim.eJ'l~jJe JI 
d'.une, manière oœitinue. LB; ~~rt r~ 
Van, oâtie su:r ses bords, a du e êtfv 
portée une iprem.ière fois à 2 kil~~ orl 

vers !"Est. En plusieurs endr01~~ pi.° 
aperçoit is.ous '9Cs eaux des irest.es 
ti.ments engloutis. ~ 

B AYA~ 
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/ . e 
L'introduction clande5t•t1 

·ce 
des ceps turcs en Gre .tti~ 
Le ministère de l'Agricultu.re • 9,i~ r attention de quj de dl"Oît, a~~ \le ,,il 

de faire le néoessaire, sur Je fait .a cl-"" 
. , . t odu1t• ceps, s1 Tenommes, .90nt 1n r 

destinem.ent en Gû10e. 
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L 

texte d'aller voir une tante malade à -·- 1 

a mallette Châtellerault. Elle ne voulait pas assis- Le mouven1ent con1n1er- I 
ter au triomphe de aa &0eur. Et, du tes· 

p te, 9" soeur, tdompherait-elle ~nt QUe cial pendant le 1110ÎS 

f.ONTE DU BEYOCLU 

"" JEAN RAMEAU cela ? ... Hé 1 Hé 1 ... Il y avait peut-
f. Emilie et Sylvette sont deux soCUJ•· être dans cette mallette de quoJ mettre! <l'avril de 1932 à 193{) 

m1Iie a 24 ans Sylvette en a 19. Tou· Ides bâtons dans les roues du Deshn... A . d' 1 1936 
P04.lft 1-e M E l{VEIL LEU)( 

tes les deux so~t très belles. Ell,......s font des bâtons de rouste notamment . t u ~o~st. da~t 7 0'32no4s261mporta- 1 
lenaati . Il ntrenl JI. <\' • ions on. e e e qs. . . <'t no~ s· on i>art<>ut ou e es"" mo . 1 t t d Lt 6 611 925 ~ élégantes, si bien habillées. c.hapeallr" A dix heures, ce dimanche, Quand el· ex,por a lOns e q~. . ·. contTe 
tees h L ~·- S I • fut b"en étonnée Ltqs. 6. 382.639 d unportahoM et de 

• c aunées gantées J • eurs ,.,_ le se leva Y vetLe 1 4 948 543 d' · ' quillaD ' f d·; Eli.., . d• soeur était partie' · · exportabons en avril 1935 I 
. ...e.a sont des che s- oeuvre. d appren re que .sa 1 V · · d' ·11· · n y c . · uarts Ch. Il lt l\1ais elle le fu• hiern 01c1, autre part, en nu 1ers de J1• 

onsacrent que c.m.q ou six a 1 pour ate erau . · 1 h"ff d · d'hcUr . • . l qu"on 1 . heures Quand elle vres.. es c l res e nos ex.portations et 
c par Jour et c est mrrac e davantage, a onze • . d . . d 1 · . P\.Lisae oh . ' . d 

3 
des I I . b li pour recevoir son e nos importations pen ant c n101s da .. 

ma . . teru.T en m peu e ternP de· 1 v?"-1 ut ~e , aire e e nécessaire de 1 vril des 5 dernières années : 1 
v lllU~Jcenoea pa.yealJes. Leur teint J fbrl. Ou eta"t d_onc 90n. • • I J!--136 lH~t; HJ.~.t H(J;i Jl(i',! . 
. 1ent mcompa.rable. leurs joues o~t les 1 toilette, cette caisse. hab11l~ de mar~ . . -- -- -

li:a et les ··1 f t . leurs levr~ 1 · ouite à son chiffre ou elle seTra1t. hxptJrtut10111 1;1il:! .J843 .~;"1 bl11H !Jti~;j 
1 

roses qu 1 au , .. 
1 

QUln r • • . 1 1 . ..( bt;3-t 1 

. kéran.iwn.a et les coquelicots qu l chaQUC' jour ses fards. ses vernis,, ses 111µortut1ooi 1 l.1J~ fi;j"~ -tf1H ;lliOfi 

:J,ed ; IC'Ul's cils la longueur ':lu'il c~' I pastels, ses .lime8. ees épiloirs. ses recu= ~:.JQ-1.ta.- 17i:lO -.f9.a l:!.'Jf• 

icnt ; et .ils tiennent fort gentiment ; JI roir~. tout 1 arsenal de sa guerre amou ( , ~Il • D ~· ' l 
?< faut les recoJLer que d"'-"' foi.s pu reuse ? Affolée, elle chercha dans;°n ~a nOU"\C e COnventJon es JUl S •• • 
l<>ur, Leurs onitles ont la taiU'.' et Je V"'.: cabinet, dans sa chambre, partou'. 1en con1111erciale turco- 1 
"""de ri4rueu... ils _..,nt dores, ou car nulle part. i (les 1)rc11ves 
;"_•née, ou améthystés 9 uivant la saison. Elle sonna .,. bonne. yougoslave 1 " ' 

b
'"""•que la mode J' exigera, ils seront _ Maria, qu'a-t-on fait de mon né- L . , d I 

leu. . I Leur ""'" ce·····- , •.. M'a-t-on cambrio.lée cette e INUie • commerce turco-yougo. la- FRIGIDAIRE· 1 1 l · 1 
ou verts. ou traco ores. ,_.... ,... I' ~ • • 1 19 d 1 e" a p us pu1s"an e 

~t l . ,. , elle de , ve venant a exp1rat1on e e C"e moGs, . . , .• 
l.a ~UJours du même cote QUe c nu~ :.On tour, Maria chercha la précieu- M. Burhan Zihn.i, fonctionnaire du Tür- organ1sahon du monde special1 ee dans 

{1tLncesae de Ga.Iles. l t vaut ,,,_ bo·ite. Elle -· la trouva pas n.o 11 plua. kofis, ·e Tendra prochainement à Bel- l'indu~trie du froid. Nul ne peut C'Ontes· 
. <>utes ces qua.lités - au an ~ ·-dire 1 d omr ~Ah 1 s'ec' ria Sylvette. Ma 90t>Ur ~ •.. grad-e où commenceYont les pourparler~ t:':'r ce fait. 

nL C.Cs vertus _ leur va ent es c d _ ... e ti matin > E.st- pour la conclu. ion d'un nouveau tTaité. 
'y ltlenta sans nom.hre, des aveux l'avez-vous vue par r, ce . , 
°"~oalaves et des soupirs de Patago- ce qu'elle avait des bag.al{OO ? Les n1anufactures <.le 

FRIGIDAIRE po. ède dan 

de entior pluo de 4.000.000 

le mon-

~en.a. Mais. comme elles ne sont pas _ Mais oui. m.ademo1!1elle ... Sa mal~ 
•no-· . Il vivent 1 tabacs turques en Egy11te ati. faits. /\ucu.ne autre marque ne pe<>t 

d 
""•ment dotées et Q.U e. es . ette. 

a"'1 un petit hôtel moisi d Auteuil. °'" Ah 1 la rosse 1 ~lie Y aura four- en dire autant 1 
".• 1- d----de ~· be-ucouP en ma- , Dét'laral1011s tin tlirt'('lt'lll' o•'n<-- . '" _,,_, ~ - re... . • I FRIGIDAIRE construit le réf1i1>:éra-
t1age. Et Sylvette se mit a rugir c'?'mme ~~ r•nl tlt~S ~l•>1ao1u>les • . 

r- lh e d · les """'"bts. Ezru1 e teur Je plu econom1que et nou!I ~ommes 
VCPendant naguère un genti omm lion.ne ont on a .prls_ - • 

1
- ~ De retour d"un voyage f'n Egy;>te, \e 

~~'éaiécon, tr~s empr..:.é. les con'lidéra se veAAeait. Elle avait ernpol~te •. ~e- directeur ~énéral des Me>nopole• a décla- prêt• à le prouver. 
U11 drôle d'air, avec une !i!Orte de ra- cessaire de sa :oeur p~ur Il e;;1;J?ec e-r ré aux représentants de la presse · FJ{IGlf)1\I[{[ ne vous df'mand~ pas 

Yon rnatrimonial dans r oe.il. Et les deux d'être be11-e. tantot Quan elle e1eunf'· - Il est ~nexact Que les manufac· ~- · jque • •t' d mte Que e cat .. 0 tro- clc çroire à des c prome~!lres >. Il vous 
~u.rs estjmère.nt qu'..il y av.ait cuie rait a c.o -c u 00 ·:· h ~ I 1 tures de tabacs. et cigarettes en F:gypte 
cho • f • • 1· h 1 Et 'éta"t un d1manc e · tous es d d don1ie des pr uves et vous enr:oge à e a aire de ce cote- a. p e c 1 ' aient onné e piètres résultats 

r- _, • cr me>n · fermes' · impC>SSible d<: se pro- C f : , c..n c.rfct, renseignements pru.. magasins • . d omme ces manu actures s occupai-
co111pHrf'r pour ;tre édifi~. 

aieur a'.a.ppclaJt le comte de Ta,.tas et curer un bâton .de ~o~ge, Wl )gram, e cnt u.niQuement de la fabr.cation des 
~asfdait un domaine iseigneurial. Il -va- poudre : tout cela etait dans e nece9-- cigaTettes, nous avions cédé la vente à 

it vingt millions au bas mot. Il Y ~- ire .. · Ah 1 mourir 1 . d'autres or.ganisations. 
Va.it là de quoi toucher un coeur_ .. me- Oé!fe.spérée, Sylvette résolut de filer, Or nous nous occuperons r:lorén.a- 1 
tnc deux coeurs. Et Sylvette, E.mi~iie ~ elle aUMi, d'aller &e cacher quelque part. vant 

1

nous-mêmes de la vente, ~u~<.:ep­
bntirent éa:alem.f'nt dispo9ées à faire le Pouvait·elle HC montrer à son· amou - tible d'un RTand essor attendu <lUf" nos 

Oonheur de oet homme. .
1 

reux sa.n le moindre . maqujlla~e. la tabacs 9ont très en faveur en f..gypte 
li avait bien quelque<> dj!ljCTâc"" : ~- peau nue c?-"""e cell~ d une pay<anne ? 

1 

de même, d'ailleurs, que dans le 
Portait toute ea barbe, il avait ~es co !io Le comte lavait tou1ours vue s1 bf'lle 1 monde entier > ! 
cassés et des manchettes rondes - quel Elle 8 enfwt. descendit J'esoalier, alla ee · , • 
t'oiclodyte 

1 
_ 11 pratiquait peu. '":' réfugier au fond du petit jardin. dan• Le 111onopoledes Spiritueux 

'llo.rt.s,. et Quand il !!le laissait t.ra1n7r a la baraQue en iplanches où lie iardinier , l • l • l !' ' 
"" bal, il était toujours en r.etard dune serrait ..,0 outils. Et là, furieuoe. elle at- rec Utt es pnx (es 1queurs 

\ ~ \ c; _: ~LO_,J .g 
"""'e,. c., ~ ./:/ / 1""1.'f?. 

En vente chez: 

C] l l i \70\lS off rf• ..... 
UNE CONSOMMATION MINIME, 

VOS PROVISIONS 
SECURITE, 

TOUJOURS EN 

UNE PLUS RAPIDE ET PLUS ABON· 
DANTE CONGELATION, 

UN NOMBRE INFINI 
DITES. 

DE COMMO· 

dan~ : il en était à celles de Java quand tendjt que le ~omle arrivâ.t. :'ue le ~é· et du vin : 
la mode était à celles de Pernambuco. jeune;r fut 8Crv1. que le cafe fût lamipe ... 1 

Bah 1 on le dégrossirajt, c.e sau':'aRe. A trois heures, enfin, elle ente"ldit u.n l Pour développer r écoulement de ses 
Maie laquelle aurait donc 1 honneur moteur ronronner deva~t la ~orte de lai produi~s: l'ad1nini ~t~.a~n d~ ~ono~ole 

de le dég-ro ·r ? E.imilie ou Sy!v~tte Î maj~n. Le corn.te devaJt paTbr ..• Alors. des Sp1ntueux ~ dCCJde de rédu1re dune 
Héla J il ne se déclarait pas v1te. Il Sylvette sort\.t de sa cachette pour re~ façon générale les prix de vente de "es 
hésitait fort entre les deux. Impétueuse· joindre .ses parents. Elle traversa le pe- liqueurs ainsi que ceux du vin, dan!'l unie 

1 

Bourla Frères et Cie et l<>llS l <,S 'ttlll{]<lSit l S 

lt1 SA 1"'1 l~ Istanbul- Ankara- lzn1ir 

fncnt, )'une et l'autre jouèrent leur ht jardin, ·engagea dans l'escalier. proportion de 30 à 40 pour cent. 
~rand jeu d<: coquettes. Ce fut un as- Mais elle poussa un cri. Quelqu'un des- E.lle a, ainsi, mis en vent~. à 55 ptrs. 
laut de gentillesses, de séductions, cendait r escalier : le comte lui-même. une qualité de vin préparé avec du rai.­

Oeillades au radiwn et 90urires au ful- Ce n'était pas lui qui venait de partir. sé muscat d'lzmi1. 

La standardisation de 

landaise, il y a des articles qu1, réci· i - Les deux grands résultats r!es ré· tars prétendant que l'immigration 1ui· 
proquemcnt, entreront librement dans 

1 

cent événements sur 1' économie, ont ve en Palestine appauvrit Je pays et les 
les deux pays. été les "vanta : Arabes en parti<:ulier, ne repo•ent ab· 

"1inate. Après quelque semaines de ce _ Ah 1 fit-elle en Te<:ulanl comme 
régime, le Pyrénéen paIUt se décidex si elle s'était trouvée en présence d'un 

1 Il est ausRÏ prévu que les Qualités de 1 Une concentration d éléments ju,[s rolu1nt>nt erur aucun fon.dement. 
papier finl.run~aâ:s. dont les sîmilairt"'S nef autour du centre ju;f et la ,·olonté Il t"$l très diffic.dt' de 1pr~voir cf' 

Pour Sylvette, la FPlus jeune des deux 
80eure. E~ certC!ll, Emlli.e, rainée. ne fut 
na. contente. o· où 9ortait·il ce ~entil­
h.omme i li ne conn.aiüSit donc rien 
~ux préséances i 

Aya,nt vainement essayé de le rame· 
f'ler à elle, Emili-e ~ tou:rna du côté de 
&a aoeur_ Elle la hlâma. voulut lui faire 
C()m.prendre qu'une cadettf' a le d.evoir 
de s"effacer devant son ainée, et qu'il Y 

" des diociplines familial<:• auxquelles 
ltn~ jeune fille honnête doit se soumet~ 
lre. Sylvette ne se aoum.it pas du tout. 

- Maio je J'aime, moi 1 Je l'aime 1 

d.it-elle avec candeur. . 
- Eh bien 1 et moi ? pTote§•a. Emi-

l~ p . 1· . ' · ul.1e ne pas auner ~ . 
. - Oh J to1, c'est pour 8CS vin~t mil· 

1.°'ns. 
- E.t toi ? 
- Mais non. Je t'a! sure QUe !le~ vi~gt 

'tni.IL.on1f ... Quand bJen même 11 n en 
a\l.rait que dix ou douz.e. · · 

- C'est pour être c.omte:Sbe. 
..._ M· non. Quand bien même il ne 

9e-r.ait QU.e baron .•• 
- Tu ne seras ni comtene. ru baTon-

n T bea J' · h il ne t' é-va, u a u agu1c er. 
Po~ra _., ma fille. 

- Tu es sûre i ..• bourdonna Syl -
Vetlf', avec un air de .défi. 

- Ah 1 ·pebte 1rosse 1 dit f..,,ilil' en 
t()urnant le dos. Nou allons voir. 

- Eh bien 1 oui. Nous allons voir. 
d Et !.a guerrt- Fut déclarée entrr f.es 

f:Ux aoeurs. 

"' "' .. 
f A partir de c<: jour, elles bataillèrent 
f,:.rouchement. Ah f le pauvre ours des 

• l't"-.:......, • 1 • ontra de miel ...... .._,.. oc QU on u1 m 
a kauche et à droite .... Lequel accep .. 
t.,. ? 
"I Après quelques études comparatives. 
1 --bLa. 1 • e Sylvotte. 
1 ~11 opter pour a Jeun · ,. ·, • 
...,. miel était plu &ais de ce cot_e-la .• 
· Inqtûète, Emilie le pria <:le venir ~.e~ 
1~cr chez elle un dimanche pr~ha~n. 
Po.ur le ·pyésentt>r à sa famille et 1111 l~s­
'er ., t du marJB.-nt.en<J.re Que Le sacremen 
~h· .n·av&it pas été institué p0u: les 

lf".1'\a. Mais le gentilhomme se deroba. 
A eon tour Sylvette lui adr..,..,, la 

"'. • d" etnc invitation .pour un autre tm.an-
ch.,. Et cette fois. il .acceyta, le malap­
~Ls. C'était clair. Il en pincait wai -

"nt Pour la cadette. Qu;el insolent 1 
ttl E.rni.}.je en verdit. L'outrage .était é~or 
tic. Après tant d'effort!<. d aJraceries. 

e .coins de beauté ... Car .. pour la con.· 
%~t d • ' elle avait f . · e cet OUTS pyrent•C'fl, ... 
"1t <l I-- ~ ec ote• pates el 
~ p C'llClaJ.TS av . . 
lJ l>O\ldrca. M:iS crayons et ses pah~ws. 

n llliraclc, on vasage 1 la ~u'l.tiem~ 
"'~•v.;ue 1 ... Toute le v,.Uée d A~teuil 
l ndavait dû être ébl.ouie. 'Et, mal«T• ces 
ue. ~ , .;llaa••· on [._ -~ewinages, lu trages, .,..,_ ~ 

d" Plaquait comme une jeune gourgan: 
•n Ah d · ] que fair .. · · 1 les foudres u cie • 
~nt-elles do'1C ? -- c· , - dit Emilie. 

l·:t, b· est comme ça -
t." 1~ 1 on va voir. d 
"-t, le matin du jour où I.e c:omte .,. 

tigre. 
M. de Tartas .s'arrêta. regarda cette 

femme, ne la reconnut pas d.' abord . . 
Puis 'i] poussa une exclamation joyeu9C : 

- C'est vous } ... 0 Sylvette f Que 
vous êtes belle aujourd'hui 1 D'où ve· 
nez-vous ) Vos parents m'ont Nit Que 
vou..s étiez 90\.lffrante } Ce n'P-st pas 
vra1, hein ~ ... Mais que vous êt~s belle, 
QUe voua êtes belle 1... Cette frai -
cheur ! ... 'Tout le printemps ~l, vous ... 

Mon amour 1. .• 
Et il I' embr.a.s,.g. Oui, très incorrecte­

n1ent, ji l'embras.98. sur les deux i'!'1es ... 
ai.lleur~ peut-être. pui9Qu' on ne ! Y ta­
chait plus ... Et il lui offrit son bras pour 
la ramener chez les parents. 

Quelques jours après. Emilie repa1ut 
à la mai on, avec sa mallette. 

_ Oh f chérie 1 s·excusa-t·ell,... l"a· 
vais emporté ton nécessaire par erreur.·· 
Je suis une étourdie ... i:u me pardon-

nes ) 
- Et je te remercie, chère ~ur, ré-

pondit Sylvette éblouissante ~ans ~n 
grain de poudre .wur sa figu11e pnntan1e· 

re. 
_ Et ton comt~ ? 
_ Il va bien ... Tu le 

manche prochain. Il m'a 

vexres ..ici di· 
de.mandée en 

Les vieux par tis g recs 
voie de dissolution 

en 

/\thèn""' 2. _ li apparaît que les 
d ux grand part• pohtiques grec.a. le 
et' libéral (Vénizélos) et le parti J>O-

par' 1 . d' 
puliste (Tsaldaris) sont en P Clne es.a· 

• t·on d~puis la mort de leurs chefs, grega 1 ..., • • 

f 
Vénizélos et TsaldarJ.8, P4lr su1tc 

eu• . 1 d 
des rivalités Qui. ont surgi rparm1 es •· 
riKeants au .sujet de la présidence de Ce9 

deux part . , .. 
M. Sofoulis de par La volonte meme 

d Vénizéloa, dirj,ge aujouTd'hui le par· 
ti e libéral. mais so.n. .a.uto?té _e« battue 

b êche par le fils de 1 ancien lee.de,-. 
en r k · · 1 
Sopho<:le Vénizélos, et par · g;nera 
Gonatas. chef du gouvernement revolu· 

tionnaire de 19 2 2. . . 

P Ce Qui est du pa;yh populijte, la 
OUT • , ~ d 

d 
• position QUI av.ait co.mmence u 
eeom 1· Id · • 1 -vivant de M. sa a.r1ps,l P:3"ra1t dp.~s prot 

f d t -plus rapide. u!"1e.urs 1ngean s 
on ee . . · 

1 t 
dont M. Maxtmos, ancien rm~ 

popu 1 es • li' .• . d ffai.r~ étrangeres, so 1c1tes. 
n1strc es a 
se sont recu~ • 

Les populistes se sont r~unis au10UT· 

d
'h . con'"'ès pour s occuper des 

u1 en •· d. . A • d 
d

, êter la enve. pr~ t":-
moycns arr . • _ 

. le tour des hberaux.. convo 
main. c est 

, · c.onarès. pour e9!8YCT ques aus..<11 en • ..,. . . • 
d'arrêter les dj.,e1ution~ 1ntesl1n~s QW 

rongent le parti vénizéhst~ 
COLLECTIONS de v1eu-i quotldlem d'la­

tanbul en langue rrança.t..e. des ann~• 
1880 et antérl..WU. teralent achettt• à un 
bOn prtx. AdreM<r ortres à < Be~u> avec 
prtx et lndlcatlono d.,. annéea ooua Cttrlo-

,,u. 

eorTt pas fabnquees chez nous, pourront 1 dea commerçants habitant Jaffn de- Qlll" era r~v~nlt. 
La Chambre de- Gommerc-.e d'l•ttanbul égalc-1n~nt ~tre introduites lih.rem~nt en 1 .t~anslérer leur centre d'affairrs à "1.l notre v•llt" et les utrt!' <.' 0 .. 

nos pomrnes 

achèvera jusqu'à La eaû.on des ex.1>0rta- f'urqule. I t>l-Aviv: tres iuif n'ont pas T'Ntgi contre l("s pro-
lions le projet Qu'elle élabore au sujet. La tJr·ocha ine ca111pag11c 12 ~;:_n1c;naJ,re-ment d·un port à ·r~J-A- vocations et attendent ilV~ confian<·e 
de la standardi&ation de no:-i: .pommes qui que lt· ht~re-s difficilt."s que nou!t tra-
eront surtout expo.rtées en A!Jemav-ne. d 'acJ1,1tS de Ja Ba 11que Deux points importants. dont Il"'~ ~-, vt·rMon pronnien 1 .fin pour rt·prenclre à 

U d b 
' A . l rabe ... sont t>ncore bien loin d'en 1 _,. ne requête CS ouchers appre- nouveoau e trav.W de la r<l•iurreoc•ion d gr1co e c.11er le~ con éQue.nces. l peuple" iu1f. \i 

Nou la. na dans l' A çiksOz c"'t en" 
1 

Dan• Wlt' Quinzaine de jours. ]a Ban Il n Y ;a pa:i1 de doute Que le rAcon- J. Aélion 

tref.ilet QU'" A){ric.ole commencera 9CS achats de 
Une requête collec.Live ~igné-e pta.T blé. 

250 boucher• d'Istanbul a été :soumise Les négociants sont .anxieux de savo.ir 
au président du Conseil. Les ~ignat ' qu'elle sera . on .attitude au cour:4 de 1a 
res ae plaignent de la cherté dt" la campa1i{n(" d'achats. 
v,ande, cause e..entielle de la méven·. Des Ovaluaboru11 p}us préci.ot~ ind1· 
te QUi les place devant une situation que.nt que la récolte du blé e' él~vrta à 
très djfficile. Les TCQUéront.$ préten· trois milli~ de tonnes dont lt"<1 500 
dent qu'une dim.inution de 15 piastres 1nille seront exportées d'ap1ès les com­
sur les prix actuels est pos ible, ~n r& mande.a .pasaéC8 juitquÏci par 1'-étrani;;cer. 
duisa.nt, partjcu}jèl'Clment, les frais d(> On a vendu à 5 ptrs. le kg. df"UX wa .. 

transport. gon de blé dur de Lüleburgaz. 

Le développement de !'in· ' 
dustrie sucriere t urq ue 

l,t"a blés teOO~e se vendent à 9.5. 

ET RA NGE R - · 
L u qm•sllon tlu rendement tians Les répercussions des évé­

la cul ture tl••s bettcrav••s 1 
On .sait que. pour réduire 1.es rlépen· l 
• et en con.9éQuence, le~ prix ne re· 

vient, on avait d'abord uni.hé toute 

ncn1ents actuels sur 
palestin iennv l'économie 

lt>s raffineries de sucre du pays, sou ( De notre correspond ant particulier) 
une même administration. On sait au~- 1

1 
Tel·Aviv, 1u11let 19 36. 

si Que la réduction du prix du !'ucre a M. l. Katz. .ec.rétaire iténéral de la 
aug1ncnté Ja con.sommation dans un Chambre de Commerce de Jaffa, a bien 
proi:>;<>rtion .de 39 pour cent. l voolu ~e Tece:voir _malgré 1-es nombreu-

D autre part, des ~péciali~tes aile·, E.r:'s affa1res QUI retiennent eon attention. 
manda ont été engagés pour examiner Sa table de travaLI est, en eff'f'!t, ur· 
les mesures à prendre pour le déve ~ chargée de rapports et de lettres pr<>ve.­
loppement -de notre industrie !!'ucriè~ 1 

na nt de toutes les parties de la Palesti 

re. 
Une question dont ils auront à s' oc· 

cuper tout principalement est celle de 
la culture de la betterave. 

On est arrivé à rédui.re le .prix du su­
cre, mai.s en achetant la betterave à 30 
pu.ru I• kg. 

Or, le cultivateur n ·est pas •tisfaït 
de cc prix. 

l~e contenter. en achetant 1Plt1s cher 
son produll, équivaudrait à au~menter 
le prix du AUCTe. 

Or. .i1 est possible de donner '3.tÎ • 
faction au producteur en ?ren;\nt de-9 
mesuTes afin d'améliorer 1~ sy. tèmf' de 
production, c' t à dire en au.gmf'ontant 
la capacité dt.> rendement de la 1'nlrfaû 
cuhivf.e. 

En effet, alon1 que ~hez nou on 
obtient nUlJ.e kg. de bett raves !Cl'Ur une 
superficie de 1 dënmn, en Eu,.t)pe, la 
ntê"!e perficie- donne 3 000 k~. 

C est <'ette Question suytout oui fe· 
ra r obi et des étud d 8Pki.aliotes 
étrangcra. 

L'entrée du papier finl a n­
dais en T urquie 

prèt 
us .a.von déjà e.nnonc.é que, d'a# 

La Œiouvetle conv~li-0n turcc;..fin-

ne. 
M. Katz me fait part de aon optimis· 

me et de sa foi indomptabl en l'avenir, 
qui s'annonoc grandiose, de la Palestir 

n•. 
- Quelque temps après la déc.lara­

tion de la gu rre ita1o·aby ine, me dit 
"1. Katz, Il"' marché. conime tous 1 
march~s moi.dii:llX. M" caractérisait par 
une hésitation ~ ~ a.star.~e. 

Mais C'el.a 11"" ,, C'IJ( µa~ dire OU:'.! r &:o· 
no~c palestinienne :...1 étc!. tt;>uchél"' dans 
lk"..I aMises. Au contr<a1re. après· un arrêt 
momentané, le commcre':!' re;.;,~•t sa tTWLT~ 
che normale, dès les premiers mois de 
1936. 
• li e"t à relever ciu 'au cours du mois 
d'avril. à la veille de la Foir~ de Tel­
Aviv et de la fête de Poarim, d s>-
5,{nea de réveil et d'asaaini.sscmont géné-
ral Frrent remarouer. 

La Palestine, c"'11 dépit dt- Lous les 
obstncloes, continue à être un des pays lee 
mieux outillés, économiquement et fi. 
nancièrt!ment, d.c tous ceux du Proche­
Orknt. 

Malgré tootes ;orles de d.iffic.ultés, 
l'indu trie est en plein eaaoT et le com­
merce suit une courbe a9Cendante. > 

PaTlant de9 derniers trouble-s, M. 
KatQ conti.11ut> ·nei : 

MOUVEMENT MARITIME 
LLOYD T~IESTINO 

(i11lata, \11•rke1 R 1ht1111 hau, l't'I. 44870 7-8-9 

I<' ~;N ICIA pnrtirn 

Oalatz, Bralla. 

-<>­
DEPARTS 

1nerc:redl 8 Juillet. à 17 h. pour Bourgaz, Varna, ConHL•lllLta, :-iuulina 

CAMl'lllOUl.10 pnrura jeudi » Juillet ;, 
ol tHlnos. 

IÏ h. pour Pi r~e. Patras, Nap1ot1, ~tanieille, 

AHSIRIA pnr tira jtudl U .Juillet à 17 h. 1101,r Ctt\KllR Salonique Volu Pi.( I' 1 
S t

, Q . . 1 , , ruf' 1 a rai 
an •· unranta, Brind111, Ancone, \'eHlllo et Trle11te. 

H()l,SENA partira .Jeudi >I ,lulll<'I il 17 
ru1i11k, Bato111u, Tr.Shizondo, ~ani1oun 1 Varn11, 

h. 11uur BourgH,, \"nraa, ConstttnLza1 \'~\·o 
et Huur~na. 

Le 1111400,bot·poHte CELIO partir!\ Ven•lrl'•ll 10 ,Juillet A " B 1 i.1 li. Jlrt1c-i1es pour le P irée, 
r odla l, V e nise et Trleate. Le liKttutu p1rUra 1fea q uai• d e Ga l a t a. 

~ervlcu c•un1lll11t! Il\ u~ les luxueux r1aquebot1 dea Son1étl1• lTALIA et COSU LI(' lf 
· au( 'arla.tJonx ou retard• pour lewqu&ll! 11' con1pag111u ne peut pas él l 

htthle. re enue r~•puo· 

Lll Cc 0 n1paK11le déli\'re dei ldlletx dll&l't" puur tuu, lu11 purti ,1 N 1 
tl 1Aniérlq110

1 
pour l'Au1trHlie, Ja Not1\'6'lle Z6/un.fft et l'l"·tr·' () lu ur• ' Sti•I et <.:entre 

, . . ..... ulll8· r enl. 
J.fl ( ou1pKgn1e délivre ile• hlllet1 rnixtoa 111111r Io parcoun rnarlt 

/ ' · t 1 t • 1 1 d L'I ' 1111
11 terre1tre latanhul tu11 e 11 anuu · .on re1. ,,_.le déllvr<1 au1111 I~• hillet1 \t l'A 1· • 

Le Pl r6e, Athline1, Brindlai. ~ ero· .... ftpre 111u ltahenil pour 

Pou r toue ren1eignernent11 K'ttd ro111er à l'A~11nl!w Ué!.i.6ritlt3 t 11 ·d T • 
Hlhthn llan, Galata, T41. 4.S77tl et à tton llure1tu ile P.lrtt. 0 1 ti u '-', O} r101l1n•>, Mt5rk s 

• Il tt l\·~arit.y, 'l'él. 44870 

FRATELLI SPE RCO 
i 1 . -()1111i~ Ili• Gal a ta C:i n lll H lbtim llnn 95-U7 Tél ét>h ~ • 7<1•• 

-
I>l' 1 1111·t~ pour YllJH'lll'S l>at1•s Com11un11i1•s 

(oauf lmr,..vu) 

A nver~. Holterilam, Amstor- u 1 U/t'tOlilR. t ompagoit• Roy&le at•t. dll.llH ltiport 
dam, ol llamhourg. " ('t l't'IJ • 

Nttrl111daiee de 1 

Navlg1tit1Qo k \'ap. oh.lin H'l-23 Juil 

Vapeurb ntte111lus d'Amslcrihm: 
" r·err• n net. dans Io Port 

" f'/,'1 ... 1{',, N 
.. .. 

vers le 2:! Juil, 

f'rochnin~ Mpurls tl'Amsh'r,Jarn: ft ()rf'Rft·R •> vers le 15 ,J1ullrl .. 
Pir~e. Mar•Pill11, Liverpool. 

•' /),1k11r ,1/11ru .. 
•

1 /)urbttn 
Ni1tpou Yul6D vers Io 19 Juil. 

et Olas<"OW. i'lnru." Kaùha 
w !Jelag1111 .1/ury,, 

ver8 le l!I Aot'll 
vrrs !t• 19 Sept. 

- - . - -- . -- . - - -
C. 1. '!'. (Compag111a ltahana 'l'uri.1110) Organi•at'10 M 1· 1 1 v , . . ·~ Il Onl 1a u t tt oyag~s. 

Voyagea a forfait. -Billeta ferrov1airo• 11111r1·1 1 t é · •n 01 d . , , • 1n~s e a r1l:'ns.- \.IV , 0 e 
réduction 1ur lei l'hr,,1in1 de)'" Jt"lien1 

S'adresser à: l<'HATELLI SPEHCO: Quais de Oalala, Crnih Rihtim Han 95-97 
'l'~I. ?4479 
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PETITE ~OMTESSE 
· ·x r=r := 1 ••••••••11!11••••••••••••••••••.;'•• 

par 

MAX DU VEUZIT 

Chapitre XI 
1 t"nfant, voua pouvez pa.rtiT. 
f « Voici le bateau qui va vous em .. 

La 
mt"ner ver. MontTeUx. 

comteue d' Amion• avait b'-n S · 
n.. « otgniez-voue, fortifiez-vous t 

Fait les cho~es. r;en n'avait été oublié VOU$ p:rivez de rien. e ne 
ni Les trousses de toilette, ni les nei .. Il f 

· d' · • · · 1 h « aut Que vous renaissiez l1ttéTale-
gno1rs m teneur, 1111 es c au.s.uTee di- ment à la vie. 
vt'r!'f: pour la ville et la montaane. Q _, 

A. 1 M · · c UaJltCl vous serez assez fOT!~ pour 
r ~u surp us, arh,ne avait reçu lor· la supporter fatigue des voyan.,., on 

dre d'achlf'ter tout ce Quj P<>tr ait être f ., 
. b1'en-e· tre de la . VOU~ era visiter l'Allemagne, r Autriche 

n éce~1re au 1eun~ fem- et l ltalJe. > 

me. EILe a arrêta, embra- I' OT'Pheline, 
Enfin, un compte en banQue i>er- ouis dit encore : 

mf"ttait aux deux voyageuses de. vivre - Au rev<>itr, ma chf:.re Mvette. 
Jarne ment et sans mesQuPnerie dan n'im- c N' bli . , ,,. ou ez pas qu vous êt-ee rnar1ce 
porte Quel endroit où elles désire - et que vous devez faire l'im1>0•ible 
raient se rendre. Pour arriver à ga'Rlltt laffection de vo-

Sur Je point d e se oépare:r de Mv~tte, tre mari ... 
la comtesse fit mille recommandation• c P<>W' commencer, il fa.ut vous &Oi.-
à r.elle-là. ..:ner afin d'être n.onnale ... comme les 

- VO<J papiens sont en ,èg)e, mon autreo 1 

t...di. 6 Juillet 1936 

LETTRE D'ITALIE 

Les grands travaux d'urbanisme a Rome 

L'isolement du mausolée d'Auguste 
- -----···------

(Service spécial de l'cAglonzia d'Italia»),. qu'il. est bien connu ~es amateurs et 
Une des oeuvTes les plus rern.aTQua- adm1TateuTs de La musique cLu monde 

bles par lesquelles l'Italie s'appête à J entiCT, 
célébrer le bi-millénaiTe d' Au2 uste, Aujourd'hui, il Tetour.ne à aa pleine 
est l'isolement du mausolée d'Auguste, et exclus.ive foru:.tion de document sa -
encaissé et suffoqué, jusqu'à mainte - cré . de la rorr~té, rentran.t à faire 
nant dans un d-édale de petites rues, et partie de tout cet mmmcrute et précieux 
QW, après avolT servi, &OUS le patrimoine archéologique, qui constitue 
gouvernement papal, aux joûtes de va- une des plus grandes glolles et une des 
ches. avait p.a.9Sé successivement à des kautés les plus sereines de la Ville 
emplois plus dignes, et fonctionne. au- EteTnelle. 
iourd 'huj, comme auditoo-ium musical La •Roule <tes Lacs• 
de la capitale. 

L ' isolement a été fPTOieté, comme on 
ie sait, par le gouvernement Ja.sclste, qui 
avait déjà exécuté celui ciu Tombeau 
d ' Adrien. Il répond à un double but : 
celui de restituer autant que possible 
leur physionomie ruigina.le aux princi ~ 
pa ux monuments de la romanité et à ce.-­
lui d'éla.w:ir le souffle de la ville en dé­
molissant les quaTtiers malsains et laids. 

Une brève histoire du :momunent eor .. 
vira à iliu.stre.r a grande imPortance, et. 
on outre, servira all.9Si à m.ontrC'T les vi­
cissitudes alteTnées Que subissent toutes 
choses hwnaines. même les plus glo· 
rieuses et célèbres, par le passage du 
temps. 

c Obéis.sez bien à Martine. 

de 
de 

c Je désire sincèrement pouvoiT. on 
jour, vous tra.it:eT comme ma fille : mér 
Titez l'estime de Philippe et :m.on coeu1' 
de mère VOU& sera ouvert 981tl8 Testtic­

tion. > 
Myette eut un geste évasif et ne ré-

pondit """· 
Quelle pYomesse eût-die pu faire 

en cette occa.si.on ) 
Etre laide ou jolie dépendait-elLe d'elle? 

- Ca. c·est ça que vous m·avez 
fait é'l)oueer 1 a étalit écrié PhiliP­

pe. 
La pauvre .isolée sentait bien qu'à 

moin d'un miracle, elle .demeurnai.t 
toujouTs pour son m.a.Ti « ça. '· c'eat 
à dire lêtre de oauchemar et d'hor­
reur qu'it avait à peine entrevu, maie 
dont il gardeTe.i iinstinctivement un af­
freux souveniT. 

Les voyageuses prirent enHn place 
&UT le bateau qui devait les conduire à 
Montreux. 

Un mouchoir qui s'agite, une main 
qui 11e drresee encore pour wi dernier a.­
d~eu, des lumières qui s'éteignent, puÎ9 
c'est la côte de France qui. diapaTaît 
dan.a• la brume, tandis que SUT }'autre IJ'i­
V• du lac les feux multiples des villes 
9UÎ&se.s ~ossissent de plus en plus. 

IÀ!'S deux femmes couchèrent cette 
ouit-là à Montreux, mais. dès le lende­
tna.ic- matin. un tr.Mn les emporta sw les 
bords du lac de Thoune. 

Un in~lantan(' pris lors du dép1u·1 de S. E. Fcdcr:w11i el 
ile sa lemme. Le "omn1. Cam1m1wr (à gaucb•') sahH' le pré~I· 

P.a.r see qualités panoramatique-s par 
la beauté pjtloTesque de la Tégio~ qu 
elle traver.se, la < Route des La.es > 
inaugurée récemment ·pay Je Duce, pré­
sente, 8a1ns aucun doute, un intérêt tou... 
ristiqu,ê très viL ~...,,.,,,,.,,,,.,,,,,,,.,.,,,,,,,.,,,,.,,,,.,,,,.,,,,.,,,,.,,,,.,,,,.,,,,.,,,,.~~.,,..~~~~.-.~-·--~~--,,-.,~~ 

Elle réun;t, de Marino à Velletri, LA VIE SPORTIVE M. 4':.ükr ü K~y· a à·Burs1' 
dent du Sénat italien. 

quelques-uns des châteaux romains les Y 
plus <:a.raGtéristiQues. HIPPISME -·-

~le."- 1 7 km.. de long et suit, à p..u M. Sükrü Kaya, ministire de I'l~if,. 
(>Tes, ! ancien chenun· ~e ,_ --'e 'Papa- Les épreuves «lu .Jockey-Club ,. .. 

<:1 Joa '*"""°.. rieu:r, est a 1 rivé hier à Bursa paT ..,o 
Je, fameux autrefois par ]es gu.ets-a- Malgré le mauvais temps, une foule y 1 Il I ,;', a ova. était accompagné par e "",~ 
pens r0tma.ntiques des brigands Que fa- assez dense assistait, hier. aux épreuves ~ 
voTioaient les bois épajs qui verd<Ment de sauts à obstacles au Jockey -Club, à verneur M. Selik Soyer et le "rJIJ"' 
à l' C111.tou:r.. Harbiye. Les résultats en.registré-s fu ,. Cevat, qui étaient venus à aa rertC atJi' 

Cet itlnér..aii;re avait été abandonné rent les suivants à Yalo-va. Un détachement de f&nt 
avec la venue d.,,. chemins de fer et des J, Coupe de la Mann.ara (350 lu.i a rendu .les honneuTS milit.air~ :Jll 
traLams -électriques. m.) : 1 N. D. Kerven sur cEfekizl >. A · · • ~ B l ynaJlll"" . 

conietruction. de la nouvelle Toute en 1 m 1 B s . p~ne arnve a UT93. , e . il ,; 
ramène aux honneurs du trai..c et dru 2. _· c Düs~r-Çik :111 : 1 Lt. Polatkan a as&ste aux courses. l\Jprès qlfOl• 1"' 
mouvement -~ouTistÎque : tra.fuc et moUr tïUr «Kismet:. : en 2 m. 34 •· allé à Ce:lik Palas, d'où après que ,Ji 
vement chO'lSl, pou.r d~s a:rnateuTs de 1 , . . . instants de 1.epos. il s'est rendu ~ ~' 
payaaaes I 3. - E'.Jpreuve reservee aux nff1c1ers I r 

• • .parce que, 'POUT es commu- (450 14 b 1 ) 1 · L E ge du Parti Républioain du PeuPe' ,~ 
f'foat1"ons d" · ·1 to · l m. et o stac es : t. re- ,.. · or ma.ues, 1 y a u1ou·rs es k . • 1 il 
routes haih.itueJles. ay, sur «Aktn>, en. 1 m. 3 7 .s. une reception cha eureu~ lui ava, Il' 

La R d La 
4 - Co•~e Zinaal : 1 • Orhan Az.iz. réservée. M. Sükrü Kaya, a vi>il• 1 oute es es mérite VTaimeint · .......... "' et 

de devenir un centlre d'attraction pour avec cCankaya::t, «Ûlga > et t: Melli >. travaux de canalü1at~on du ilüfer ;t' 
tous ceux qui sentent le charme des FOOT. BALL e.ssisté Le soir au banqu~t qui lut " 
gra.nd~ et pures v;i.sions champ~trcs. offert paT la Municipal.té. 
rendues ,plus suggestives enco.re par leur • (;alnlt\stll'U.~ • ))al t1 l1'cucr » 

infm.ie variété. 11ar a buts a 2 ·Les consultations 111édil 
cales au Halkevi deBevo~ 11 Des bois, des lames, des vignes et des La réunion organisée à r occasion du 

champs cultivés, des colUnes et 28 · · d F ~ d ème ann1versaiTe e ener, au staoe 
es vallons, des pra.i.ries et des monta- de KadikOy, a obtenu un grand succès. 
~;" abruptes ; voilà le spectacle qu' Le grand match de foot-ball Fener­
o re la route, aur toute sa longue-UT. Galatasaray s'est termin.é pa.T la victoi-

_, 

-0-

. Partant du bois de Marino, elle air- d • 3 b 2 re du sec.on normne, par uts à 
bve aux bo.rds pittoresQues du lac d, Al- {mi-temps : 3 à 0). Marquèrent pouT 

La présidence du Halkevi de B•~ 
nous communique ; 

ano et le contourne de haut à. travers B 1 d D G d les vainqueur'S : il en , anyal et ün 
<> gu;irfandes touffues de verdure. F Al R 

Les médecins dont les noms sU~· 
avec indication de leur spécialité. 1 Il bres de la section d'entr'aide soc_i~ 
notre iteCt:ion, soigneront 5{"ratU1t t' 
les malades indigents Qui ee pré~ 
ront à eux munis de caTtes de co~ 
bon médicale. Ces caTtes ont d.é 

E,ll düz. Pour ener : i iza et Naci. A 
e oouche ensuite un des lieux les 1 F k plus sac • ..1 La . I . noter que seu s aru et Safa, ce der-

res ou b.um. vetu.s, e point . d · f ' 
où s' élev ·t AJL. -'-Lo I ~ ruer en sec.on rru-temps, ren orc.erent 

ai oc Mr ngue, ap.pe e I' . Palazzolo - qui dérive peut-être de e team «Jaune-Touge>. 
P~lat.iu~ - et qui est maintenant le • Bockay •à Ankara 
&Jege d u.n couvent. 1 Ankara, 5. - L ' éqwpe hongroise à notre siège, par notire président· i' 

lbr<ihim Ha.nif Denker : maladie' 
ternes. 

L:' route .aierpente, ensuite, toujours Bockay s'est mesurée, aujourd'hui, avec 
extremement pittoreSQue, à travers les l'Ankara Gücü, champion d'Ankara. 
collines al·baine-s, eUe contourne le boie Les Mastyars .remportèrent le match pa.r 
de Diane et le miroir limpide du Lac 3 buts à 2 (mi-tempo : 2 à 2). 

Mezbur : maladies internes. _,,,,,; 
Nihad Sezai : maladies des ~ 

chirnTsrien. .Ji de NénU. 'PUie elle e' élance Yers les 
châtajgnera.ies d.c Rocca d.i Papa et vers 
ces champs immenses alPPoClés « pra­
toni > du haut desquds on découvre 
un des paysages les plus admirables 
des chârea.ux T'omai:na. 

La coupe de l'Em·opc Ccntrak 

füague, 5. Pour les quarts de fi-
nale de la coupe de l'Europe Centra­
le, Sparta a battu le team italien Roma. 
par . 3 buts à O. 

C..fer Tayyar : maladiee d.., f...,.­
accoucheUT. 

Prof. Bahaeddin Lütfi : ·maJ.a<li .. 
foie et des voies urinaires. f,i' 

Fuat Hamit Bayer : maladieo del 
De 9l>CCta.c.le en spectacle, on ar­

rjve à Velletri. La Ville des Volsques .. 
qui trône au.r r Aœtemisio, let d'où 1a. 
famille d' Auguste tira - oril(ines. 

LES lïijSEES 
Musée ae. Anttquttès, ÇinUi Küi~k 

Musée de l'Ancien Orient 

et des voies u:rinaircs. (Jil ~ 
Muamme.r NuTi : maladie. du f 

des voies urrina~res. . ~ 
lsmail Kenan : .maladies vénér1e~ 
Prof. Falu-eddin Kerim : 111• Comm.e on le voit, cette nouvelle 

porte à une région déjà fa.meuse pax 
.sa beauté classique et suggestive. un 
autre élément de beauté 

Elle est destinée à d~vonir une des 
promenades préférées du touri91Tle in­
ternational. 

Italie et Hongrie 
--o-

Rome, 5. - Le ministre des affaires 
étrangères italien et le ministre du com­
merce hongrois, ont signé un accord 
pour l'achat du blé hongrois. 

Les « pistoleros » en 
Espagne 

Madrid. 5. - Une bande d'individus 
demeu.rés inconnue, a a898..ssiné à coups 
de Tevolv-er, dans un café du centre de 
~a ville. deu~ con.ommatM.irs wppo!tê8 / 
etre des partisans. de De Rivera. 

1 

Cbapitn XII 

ouverts tous les joun, sauf le mardi, de 
10 à 1 7 h. Les vendredis de 1 3 à 1 7 h. 

Prix d'entrée: JO Ptrs. pour chaque 
le.Clion 

Muada àu pa!ala àe Topkapu 
et le Tréaor : 

ouverte tous les jour• de 1 J à 1 7 heurea1 

.auf lea mercredis et aam,!dta. Prix d'en· 
trée: 50 pia•tres pour cl1aque aectton. 

Musée des art1 turc.! et musulmana 
à Sul•11mani11e : 

ouvert toue les j ou ra, sauf lea lundia. 
Lea vendredia à pa:rtir de 13 h. 

Prix d'entrée : Ptnè 10 

Musée àe Yedi/cule: 

ouvert tous les jours de 10 à 1 7 h. 
Prix d'entrée Ptra. 1 O. 

Mtuée àe l'Armé• (Ste.-Ir~ne> 
ouvert toua les jo\lrs, aauf les mardis 

de 10 à 17 b. 

neTveu~ et mentales. 
Sevket Hü!lllÜ : rlUnolarincoloi""~ 
Naci SwneT.san : maladies d.es tJI 
P~alti : dentiste. 
Nihad Iffet : dentiste. 
Vahram Elanekci : denti te . il 
Dans une réunion qui era tentll, 

jours-ci par les orR"anisateurs, oo ~- 1 
borer le projet d'un règlement d'u.~ 
sociaticn formée entre les bij~~ 
les ma.rchands d'objets d'anti<1u1t 

Les <<indésirables" 
en Suis5e ,/.. 

Genève, S. - Ls presse ,..,_..,; 1 
mentant les derniers incideab ~ 
sont déroulés à la S. D. N .. d ~ 
Je1 conséquences économiques et ~ 
que1 résultant pour la Sui11e de '-. ~ 
senc:e sur son territoire de OO~ 

: hôtes indésirables et de propaP""'" 
1 révolutionnaires. 

une vérita.ble apathie pour toi>t ce qui heureux effets. ~ 

l la conceme et le docteur dit que c'e&t c Elle est moiN1 maigre, let1 j~ "i 
r~ettable, car sa guéri&on irait deux plus pleines, et les mains ,rrJOJ:!' u 

Lettre de Martine Boulin fois plus vite si elle oe donnait la peine charnées. .; r 
à la comtes. d' Armons de vouloir guérir. I « Ce qu.i frappe surtout, • 

« Comme madame la comtesse me 
]'a fait PT.omettre, je vien• lui donner 
deo nouvelles d.. la personne Q<>'elle 
m'a confiée. 

c Celle-ci a bien 9\ll)porté le rhanl(e­
ment de c.!Una.t et d'habitudee. 

« Les premien jours, elle ae montrait 
très faible et facilement fatiguée, -si bien 
eue noue 'tle .pouvions faire que de trè9 
courtes promena.des da.ne le parc d.e 
l'hôtel. 

« Ma.is, !J>CU à peu, nous av~ pu 
allonger no.s -soTties et maintenant nous 
galfll<l>llS la v:ille, à l'heuTe du goOter, ce 
QUÎ eist, ·ici, à peu près la seule distrac­
tion. 

« PaT aiLleur.s, le docteur QUÎ a vu 
notre malade affi.rme que celle-ci va 
aussi bien que possible et que dans quel~ 
ques aem.ain~s. 1lll0us ne TCConnaÎtTons 
plus ea cliente. 

c .le dol. d'ailleurs cCTtifier à mada­
me la comtesse que je ne n~lige rien 
pour QUe la cure de 1Tééducation - com­
me ils disent - soit totale.ment effi,. 
cace. 

c On lui cLit : t~int : plus frais, plus naturel· ~ 1 
c - Mangez, ou marchez, ou rre·: « Pour I.e moment, le vi~ ~ 

posez-vous. 
1 
core pâle, mais il a perdu cett~ / 

c Et, docilement, elle mange, marche 1 blafarde et terreu9e qui le dé<' 
ou se repo&e. sa! t. ; 

c Mais ces actes sembll'nt rxécutés 1 c Au mo.ral, le cha.nJl:""'""
1 

d'une façon incon.sciente et, si on ne moins aipparent. ,J 
lui ?is~it """· de !"." fair~, elle d~meu- I < La plu.part du temps. ,....,..... ~ 
rerrut 1mmob1le et iaw:hfferCf'lte. .!:ielle Myette Teste immobile, ),el 7J 

, ~ JI me faut .donc exeTcCT SUT f"lle une Vi\R:Ues, en contemplation de 4' 
vent.able 4NTVCJ.llanc.e, car, bien que k coin du ciel ou de la onta$rl"e. i' 

- · ·t h · m Jè""..J' 
TO$tlll11'C s~a c aque Jour pareil à celui c Le matin, QUand elle se .. tJ"',JJ 
d~ la v:_ille, elle ne s'y soU'11l.ettTait pas lui donne le linge et lies vet il~ 
d elle-mcme. ' n d . . ....... .,. . 1· qu e e oit mettre sans que J .. it' 

< lru.ntel ~ence ou paresse ) ait manifesté le désir d-e revê1 
« Je 

1
CTois Plutôt que c'est le Tésul- autre robe ou un autre man~ e~ 

tat d<e ong·u~.s Minées dïmmobihté et ~ Cette qucsti.on de coat' i;,t' 
de concentration en elle--~· bl f I · l't-"'11 ~ r _ d t d" u~·.,.,.· sem e a a1sser comp e ci.a•-

« uc oc eur 't . "bl 
R .,~ . · ., e. uPJ 

« e~ucallon complète à obtenir. c ApTès sa toilette. elle j.etlt' tp",.• 
Il faut lui red .. o~r le R'OÛt à la vie. au ri!gard 9UJ' son fmage. dans lai ~ 
mouve-?'1ent, . a l effort... des mois se- c:t aussitôt elle détollTlllC )es V~ ,ttt' 
ront nec~a.Jres .POUT obtenir un tel Té- me si oe détail lui était à ch 
sultat, mais celw-c1 est ceTtain. T'ien ne Îlnportun . ..:_,.Y 
iy opposant : ~ucu~e lésion 'Physique, (à P.:::.-a 
heureusement, n armo1ndrissant le gufet 

c Il paraît même Que, oi on excepte Sahibi: G. PRIM~~· 
"" maigreur -et sa petite...., de taille, mar Umumi netriyat mad_:u~· ,,/ 
de.moi.elle Jl:1~ette est très bien ~onsti- Dr. Abdül Veba~ 
tuee et ne Tecele aucune tare phyCJiQue. ~ 
. c Déià, d'ailleurs, le ,n;gi~ de sure~ M. ~ABOK, B......,.I, ::;il 

en elle hmentahon commence a fa.iTe sentir d "'"'-Pi.-r H- - T...,_ 

c Mademoiselle Myette est docile et 
sr .prête facile.ment à toutes les exigein­
ces du traitement : nourriture, exnci­
ces, repos et sommeil. 

c Malhevreueement, il y a 
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